
(De notre correspondant 
au Caire) 

Pour la première fois, la jour-
née d'hier s'est déroulée pratique. 
ment sans raids sur Le Caire, 
mais le sentiment général que le 
moment de la décision était 
nent. 

Dans les milieux diplomatiques 
étrangers, la question intéressant 
tous les observateurs était : sera- 

possible d'empêcher que le 
conflit ne s'étende et ne se trans-
forme au bout de quelques joees 
ou quelques semaines en guerre 
mondiale ? 

La hantise d'une guerre atomi-
que et l'échelle de l'univers dé-
clenchée avec pour fusible l'affai-
re du Canal, domine tous les es-
prits des personnalités politiques 
ici. Celles-ci font relever que ci 
l'ONU échoue à rétablir la paie 
et l'ordre d'ici quelques heures, 
le monde se sera rapproché de 
l'abîme comme en aucun moment 
par le passé. 

Nul ne sait, par exemple, com-
ment exactement la situation évo-
luera si les Franco-Anglais s'ob-
stinaient vouloir débarquer 
des troupes en Egypte. Mais par 
contre, il est presque universelle-
ment admis que l'Union Soviéti- 

justice et des principes d'équité et 
de morale internationale contre 
l'agression qui menace de faire 
sombrer la civilisation humaine 
dans le chaos. 

En cemoment dramatique de 
l'histoire du monde et du sort de 
la civilisation, poursuit l'appel, 
l'Egypte fait appel au monde en-
tier et exhorte tous les peuples de 
lui envoyer des volontaires et du 
matériel pour lui permettre de 
poursuivre sa lutte. 

L'Egypte, poursuit l'appel, 
continuera à lutter contre les for-
ces du mal pour une existence di-
gne dans l'honneur ». 

AU CONSEIL DE SECURITE 
Le Conseil de Sécurité se réu-

nit aujourd'hui pour examiner une 
résolution afro-asiatique condam-
nant l'intervention anglo-française 
en Egypte d'une façon beaucoup 
plus vigoureuse que les précéden-
tes résolutions. 

Le facteur "temps" 
devient le principal 
allié de l'Egypte 

minateur commun de la simple 
condamnation du recours à la 
forme armée, mais avec d'impor-
tantes variantes. Tout de suite, 
cet ostracisme va se traduire sur 
le plan matériel pour les Anglais 
et les Français. 

LE CANAL DE SUEZ NE 
FONCTIONNERA PAS. Ni 
maintenant ni plus tard, et tant 
que l'agression anglo-française se 
poursuivra. 

Le Canal est déjà bloqué par 
cinq oit six navires qui y ont 
sombré. Il serait puéril de penser 
que les Anglo-Français pourront 
le remettre en état de fonctionner 
s'ils venaient à occuper la zone. 
car les Egyptiens sont déterminés 
à y interdire la navigation, sous 
quelque forme que ce soit. Par 
ailleurs, aucun pays n'acceptera 
de faire peser sur ses navires la 
menace de traverser des eaux qui 
peut-ètre seront minées. 

Les Anglo-Français se sont en-
gagés dans une guerre où leur u-
nique atout  —  discutable  —  pou-
vait être la rapidité. Il semble 
qu'ils soient en train de perdre 
rapidement cet atout. 

Plus les jours passent, plus la 
situation s'élargit et atteint des 
proportions que sans doute les 
Franco-Anglais ne souhaitent pas. 

Leur pétrole, qui leur parvenait 
du Canal, est arrêté, et les pipe-
lines de Kirkouk et de la Tipline 
ont sauté. Les Arabes sont en 
train lentement de prendre cons-
cience du danger historique qu'ils 
courent et leur moral se raffermit 
au fur et à mesure qu'ils se ren-
dent compte que l'Egypte tient. 

L'agression isréalienne ne por-
tera pas bonheur à Tel-Aviv qui 
rêvait de paix et qui, sans doute 
ne l'obtiendra jamais plus, du 
moins dans un avenir prévisible. 

Enfin, les Etats-Unis n'ont pas 
pardonné et ne pardonneront pas 
aux Anglais cette aventure menée 
non pas sans eux, mais CONTRE 
eux, et il s'agit, à cet égard, d'at-
tendre simplement le résultat des 
élections américaines. 

LA CONFERENCE 
DE TEHERAN 

Téhéran  (AFP) — La pre-
mière  séance de la conférence 
de  Téheran ses pays musul-
mans du  Pacte  de  Bagdad 
s'egs ouverte,  les présidents 
Mirza  et Nouri •Sai.d représen-
tant  res,pectivement le Pakis-
tan  et d'Irak 

Londres, (UP).  —  Sir  An-
thony Eden  fera  très  proba-
blement aujourd'hui  aux 
Communes une déclaration 
au sujet de l'avertissement 
soviétique adressé hier par 
Boulganine au Premier Minis-
tre britannique et au Premier 
Ministre français  contenant 
une  menace  d'intervention 
armée  russe dans  le conflit 
en Egypte. 

La dépêche  ajoute  nue  Eden 
se  heurterait  aujourd'hui  à 
une forte  attaque de la part 
de  l'opposition  à la suite  de 
sa déclaration d'hier aux 
Communes  selon laquelle  les 
Egyptiens à  Port-Said  au-  I 
raient demandé la reddition, 
déclaration qui s'est  avérée 
mensongère par la  suite étant 
donné que  les  combats de-
vaient reprendre  quelques) 
heures plu:.  tard. 

New-York. —  C'est aujour-
d'hui qu'ont lieu  aux  Etats-
Unis les élections présiden- 
tielles. 

Les événements  internatio-
naux ont détourné l'attention 
du monde de cette phase de 
la vie parlementaire améri- 

caine, qui suscite. cependant, 
aux r.tats-Unis mêmes, la mé- 
mo fièvre électorale que par 
le passé 

Les prévisions sont  généra-
lement  en faveur d'urne ré-é-
lection du président républi-
cain Eisenhower, mais il n'est 
pas exclu que la Chambre 
des Représentant, — dont le 
renouvellement a également 
lieu  aujourd'hui,  —  et le  Sé- 
nat —  dont  un tiers  des mem- 
bres doit être en même temps 
renouvelé,  —  sortent 'des élec-
tions avec une majorité dé-
mocraf- 

EISENHOWER  favori 

aux élections  américaines 

qui ont lieu  aujourd'hui 

Le nouveau gouvérnement hongrois 
demande au peuple de lutter 

contre les "fascistes" 
La résistance continue en province 

Vienne. — (AFP).  —  Radio-
Budapest a repris ses émissions 
peu après 21 h. G.M.T. en diffu-
sant un appel du nouveau gou-
vernement James Kadar, déclarant 
notamment : 

« Nous ne permettrons pas que 
l'on conduise la Hongrie dans la 
détresse. De toutes nos forces, 
nous combattons le fascisme mor-
tel. Nous invite:as tous les mi-
neurs, paysans, intellectuels et 

SOUS- PRESSE 

LA  RESISTANCE 
A PORT-SAID 

CONTINUE 
On  trouvera en page 4,  le 

texte du  communiqué publié 
aux premières heures de ce 
matin annonçant que la ré-
sistance  de  Port-Saïd conti-
nue  malgré les affirmations 
d'Eden. 

Après ce  communiqué au-
cune autre annonce  officielle 
n'a  été  faite jusqu'au mo-
ment  d'aller  sous-presse• 

nuent le combat aux environs de 
la ville 

Ce matin, la même radio de 
'Pecs annonce que le commande-
!ment soviétique de la ville a pu-
delié une proclamation ordonnant 
'due ouvriers de regagner ce ma-
ein leurs usines  •  et aux étudiante 
et professeurs de se présenter à 
leurs établissements. Le couvre-
feu sera appliqué à Pecs de 17 h. 
à 5 h. du matin. Enfin les autori-
tés soviétiques amnistient toute 
personne qui livrera ses armes a-
vant le 6 novembre. 

EN HONGRIE ORIENTALE 

Le commandement militaire so-
viétique de la ville de Szolnok 
(Hongrie orientale) a fait diffuser 
hier par Radio-Budapest une or-
donnance en deux points : 

1.) Obligation pour la popula-
tion de rendre les armes avant 5 
heures du matin le 5 Novembre 
aux organismes dépendant du mi-
nistère de l'Intérieur hongrois. 
Toute personne se trouvant en 
possession d'armes à partir de ce 
délai sera justiciable des tribu-
naux militaires soviétiques spé-
ciaux. 

2.) Couvre-leu entre i5 h. st 5 
h. du matin. Tout rassemblement 
de plus de trois personnes est In-
terdit durant la fournée. 

tous les meilleurs fils du pays à 
joindre le parti paysan démocra-
te. 

« Pour vaincre les éléments 
réactionnaires, nous avons ap-
pelé les forces russes à l'aide. Pa-
triotes, nous faisons appel à vous 
tous pour que vous souteniez le 
gouvernement et que vous retour-
niez immédiatement au travail. 
Nous sommes certains que la paix 
et l'ordre pourront être rétablis 
dans les prochains jours  ». 

Après un intermède musical, la 
radio de Budapest a diffusé le 
programme que le nouveau gou-
vernement entend appliquer. Ce 
programme. composé de 14 points 
et qui avait déjà été diffusé au 
début de l'après-midi par Radio-
Moscou, est signé par MM. Janos 
Kadar, Joerg Marosan, ministre 
d'Etat, et Imre Horvath, ministre 
des affaires étrangères. 

Radio-Budapest a. repris ses 
émisions à 23 h. 30 GMT. Le 
speaker a lu la proclamation du 
gouvernement Kadar, qui avait 
été diffusé plusieurs fois dans la 
soirée de dimanche. M. Ference 
Muennich, ministre de la défense 
nationale, a ensuite demandé au 
peuple hongrois de lutter contre 
e les fascistes qui avaient assas-
siné les meilleurs elements de la 
classe ouvrière. 

Sans préambule et sana être 
annoncée epar un speaker, une 
voix s'est fait entendre ce matin 
à 1 h. 35 GMT, à la radio de Bu-
dapest : 

. Ici Janos Kadar, votre nou-
veau président du conseil, qui 
vous parle. Je vous annonce que 
la faiblesse du gouvernement Na-
gy avait mis en danger tous les 
résultats de la démocratie popu-
laire hongroise. C'est pourquoi 
tous les vrais patriotes ont décidé 
de le remplacer et de défendre 
les classes ouvrière et paysanne 
centre les fascistes et les eontre-
réve. lu t ionnaires .. 
.Les crimes de la clique Rakosy-
Geroe ne peuvent justifier le actes 
des ennemis de notre régime so-
cialiste, et les patriotes, avec l'ai-
de généreuse de l'armée soviéti-
que, vont mettre fin au banditis-
me. 

Ces divers appels ont été diffu-
sés à plusieurs reprises jusqu'à 
l'aube. A4 h. du matin, la radio 
de Budapest a annoncé que « les 
forces réactionnaires ont été vain-
cues en Hongrie •. 

A PECS 
D'autre part, Radio-Pecs (Hon- 

grie du sud) a annoncé que, mal-
gré 1 occupation de la ville, par 
les troupes russes, « les éléments 
corme révolutionnaires • eonti- 
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LA CRISE DE SUEZ SE TRANSFORME EN CRISE MONDIALE 
Le Conseil de Sécurité rejette la proposition 
soviétique d'intervention russo•américaine 
LES ÉTATS-UNIS MENACENT 
D'INTERVENIR EN CAS 

D'ACTION SOVIÉTIQUE 

Trois navires grecs 
pour évacuer 
des étrangers 

d'Egypte 

APPEL DE L'EGYPTE AU 
MONDE ENTIER POUR 
UNE AIDE MILITAIRE 

Nous apprenons que la 
Grèce a  décidé, sur la de-
mande de plusieurs pays, 
d'envoyer trois navires de 
passagers en Egypte pour 
évacuer les Américains se 
trouvant encore ici, les Alle-
mands et les nationaux de 
pays en guerre et que l'Egyp-
te considérerait comme de-
vant quitter le pays. 

New-York,  C.S.Y•  —  L'af-
faire d'Egypte s'est trans -
formée en une crise mondiale 
par suite de l'intervention di-
plomatique de l'U.R.S.S. et la 
réaction immédiate des Etats-
Unis qui a ressoudé le front 
commun anglo-franco-améri -
cain, du moins sur le plan 
international, même si les 
vues demeurent divergentes 
au sujet de la situation en 
Egypte proprement dite. 

Hier en effet, le maréchal 
Boulganine prenait deux ini-
tiatives. D'une part, il envo-
yait un message au président 
Eisenhower disant que l'a-
gression anglo-française pou-
vait entraîner une guerre 
mondiale et proposant une 
action conjointe russo-améri-
caine pour mettre fin à l'a-
gression franco-britannique 
en Egypte si celle-ci ne pre-
nait pas fin dans un délai de 
douze heures. 

En même temps, il adres-
sait un message rédigé en 
termes à peu près semblables 
aux gouvernements de Paris, 
Londres et Israél, et souli-
gnait que l'agression contre 

CRISE 
Ce que beaucoup de  monde 

appréhendait s'est produit. 
Le conflit du Canal dégénère 
en  crise mondiale. L'initiative 
soviétique d'hier est venue 
élargir toute la question et a 
exposé finalement le grand 
problème des rapports entre 
l'Ouest et l'Occident dont au 
moment de la crise de la na-
tionalisation du Canal nous 
avions dit qu'il était au fond 
de la querelle. 

M. Dulles avait tenté de le 
limiter à ses aspects juridi-
ques et techniques, cela n'a 
servi à rien- Dix ans de lut-
tes diplomatiques, d'efforts 
et de contre-efforts, de ti-
raillements, d'hostilité crois-
sante,  se  sont cristallisés 
dans l'explosion de  l'inter-
vention franco-anglaise. 

Depuis le début des opéra-
tions, malgré les déclarations 
publiques et malgré  les  sen-
timents de l'immense majo-
rité des pays, on assistait à 
une réserve évidente de beau-
coup  de pays, à  commencer 
par les  pays  arabes. Tous  ces, 
pays  se  préoccupaient de ne 
pas élargir un conflit  qui 
pourrait échapper à  tout  con-
trôle. 

Hier,  l'U.R.S.S.  prenait  une 
initiative sensationnelle et 
agitant le spectre d'une guer-
re mondiale proposaib.une  in-
tervention russo-américaine 
Pour  rétablir  la paix. Les 
Etats-Unis réagissaient  im-' 
médiatement et proclamaient 
sans équivoque leur  appui 
aux  Anglo-Français en  cas 
d'intervention  soviétique. 

Les choses en sont là  et  il 
parait douteux en  ce  moment 
qu'elles aillent plus  loin. 
Mals cette aggravation de la 
crise aura  1m effet  heureux: 
eatuf de faire comprendre  fi-
nalement à  Londres  et  à  Paris 
le  danger  qu'ils font  courir à 
la paix  mondiale et par  con-
séquent leur  fera adopter  une 
attitude  plus conciliante  à 
l'égard des  nouvelles  proposi-
tions  qui  seront  formulées 
dans les  heures à venir. 

II est clair que l'ONU  a 
politiquement échoué et  qu'-
elle ne se  relèvera de  cet 
échec  qu'en adoptant des  me-
sures pratiques  acceptables 
par tous  pour mettre fin à la 
situation  impossible et ab-
surde dans  laquelle le monde 
a  été plongé. Les heures qui 
viennent seront décisives. Il 
est clair  en tout  cas  que la 
situation  actuelle  ne  saurait 
se prolonger longtemps. 

G.  B. 

position qui n'a recueilli que 
la voix de l'U.R.S.S., de la 
Yougoslavie et de la Perse. 
La Grande-Bretagne, la Fran-
ce et les Etats-Unis ont voté 
contre tandis que la Chi-
ne, Cuba, la Belgique et le 
Pérou s'abstenaient. 

La proposition était donc 
rejetée. (On trouvera en pa-
ge 4 les messages de Boul-
ganine et la résolution sovié-
tique au Conseil de Sécurité). 

que ne restera pas les bras croi-
sés. 

Il semble que l'URSS retendait, 
pour agir d'une façon ou d'une 
autre, que l'Assemblée eut con-
damné l'Angleterre et la France, 
ce qui est déjà fait. C'est la nou-
velle qui circulait hier dans une 
ville du Caire exaltée, qui venait 
d'apprendre par des éditions ope_ 
ciales de journaux qu'un débar-
quement anglo-français à Fort-
Said avait échoué. 

Cette exaltation devait devenir 
désormais le seul sentiment possi-
ble. La ville ne tonnait plus de 
répit, psychologiquement parlant. 
Le sentiment patriotique, est à 
son comble. 

Chacun a fait des provisions 
et... attend. 

Des camions remplis de soldats 
passent en grande vitesse dans 
les rues longuement acclamés per 
la population. Le communiqué 
est attendu avec une impatience 
qui atteint presque la bene:Se. 
Ces groupes compacts sont agglo-
mérés devant chaque poste de ra-
die, écoutant les nouvelles. 

L'absence de raids aériens a 
cour ainsi dire accru le caractère 
tende de l'atmosphère et l'impres_ 
sion générale est que des chocs 
décisifs ont lieu au Canal. 

DECLARATION 
DE LA MAISON BLANCHE 

Mais le fait déterminant a 
été la déclaration publiée par 
la Maison Blanche disant que 
toute intervention soviéti-
que dans le conflit serait une 
claire violation de la Charte 
des Nattions Unies ainsi que 
de la résolution de l'assem-
blée générale des Nations 
Unies en vue d'arrêter les 
hostilités et non de les pro-
longer et de les élargir. 

Dans ce cas, il serait du 
devoir de tout membre des 
Nations Unies d'intervenir 
pour mettre fin à cet état de 
chopes conclut le communi-
qué de la Maison Blanche. 

PRISE DE POSITION 
On interprète cette évolu-

tion comme une prise de po-
sition très nette des Etata-
Unis qu'ils ne laisseront pas 
la crise du Canal affecter la 
solidarité occidentale en face 
du problème du communisme 
et à certains égards, on con-
sidère qu'au lendemain des 
événements  de  Hongrie, l'i-
nitiative russe a fait beau-
coup pour réparer les brèches 
créées dans le camp occiden-
tal. 
CONSEIL DES MINISTRES 

FRANÇAIS 
Paris, (S.S.).  —  Le conseil 

des ministres a tenu une lon-
gue réunion durant la nuit 
pour examiner l'évolution de 
la crise de Suez. Le conseil 
a pris fin à l'aube et M. Mol-
let a convoqué l'ambassadeur 
des Etats-Unis avec lequel il 
a eu un long entretien. 

Israel accepte 
le cessez-le-feu 
sans condition 

Londres.  —  (R.).  —  On ap-
prend que M. Ben Gourion a or-
donné hier matin le cessez-le-feu 
inconditionnel avec les forces 
égyptiennes et Tel-Aviv annonce 
que toutes les opérations militaires 
sont terminées. 

l'Egypte était aussi injuste 
et brutale, ce pays étant dé-
sarmé, que le serait un bom-
bardement avec des fusées de 
la Grande-Bretagne et de la 
France par l'Union Soviéti-
que. 

RESOLUTION REJETEE 
En même temps, le délégué 

soviétique présentait au Con-
seil de Sécurité une résolu-
tion pour faire appliquer la 
proposition soviétique, pro- 

LE MOMENT DE LA DÉCISION 
EST IMMINENT 
ESTIME-T- ON AU CAIRE 

New-York.  —  (S.S.).  —  Au 
cours du débat qui s'est déroulé 
cette nuit au Conseil de Sécurité, 
le délégué de la Grande-Bretagne 
a annoncé que des ordres avaient 
été données de cesser immédiate-
ment tous les bombardements 
d'objectifs militaires en territoi-
re égyptien par l'aviation angle-
frençaise. 

La Radio du Caire a diffusé ce 
matin deux appels adressés par 
l'Egypte l'un aux pays du grou-
pe afro-asiatique et l'autre aux 
peuples du monde entier. Dans ces 
deux appels. l'Egypte demande 
des volontaires et des armes pour 
poursuivre la lutte contre l'agres-
sion anglo-franco-israélienne. 

Dans l'appel adressé aux peu-
ples du monde entier, l'Egypte 

Ces navires arriveront à déclare qu'en ce moment elle 
Alexandrie dans quelques poursuit la lutte pour la préserva-
jours. -.fion des droits des peuples, de la 

L'Angleterre annonce 
au Conseil de Sécurité 

ARRET DES 
BO M BA RD EM ENTS 
SUR LES VILLES 
ÉGYPTIENNES 
Les opérations aériennes anglo - 

françaises  se  limiteront au soutien 

des forces terrestres 

Il a ajouté que désormais l'ac-
tivité aérienne se limitera au sou-
tien des troupes opérant dam, la 
zone du Canal et il a précis' que 
l'interdiction ne portait pas sur 
les parachutages et transports de 
troupes et sur les attaques à la 

mitrailleuse de concentrations et 
d'emplacements militaires. 

SOUS -PRESSE 

Anthony Eden 
fera une déclaration 
sur l'avertissement 

soviétique 

(De notre correspondant 
eu Caire) 

Le facteur temps est en train 
de devenir rapidement le principal 
allié militaire de l'Egypte •  

Au fur et à mesure que les 
jours passent et que l'Egypte 
e tient », des forces qui ne peu-
vent être rapidement mobilisées 
interviennent dans la situation. 

Par exemple, si l'Egypte s'était 
immédiatement rendue, Il aurait 
été impossible à l'Assemblée de 
l'ONU de prendre cette histori-
que résolution, à une majorité 
sans précédent, condamnant en 
fait la France et l'Angleterre. 

Cette résolution a eu un reten-
tissement énorme dans le monde 
entier. 

Par ailleurs, S.S. le Pape est 
intervenu à son tour et a condam-
né aussi explicitement que possi-
ble le recours à la force. Quelques 
jours auparavant, il avait con-
damné l'agression israélienne. 

L'Asie commence à s'ébranler. 
Sous l'impulsion de l'Indonésie. 
les puissances de Colombo vont 
se réunir, tandis que la Chine po-
pulaire a adressé à l'Angleterre 
un avertissement qui doit être 
.traduit comme une menace direc-
te contre Hong-Kong. 

Catholiques, Musulmans, Asia-
tiques. Américains, Soviétiques se 
trouvent réunis exceptionnellement 
et miraculeusement sous le déno- 



APPEL  AU PUBLIC 

En raison des circonstances ac-
tuelles, le Conseil d'Administrer-
lion du Club de Chasse et de  Pê-
che, réuni en séance spéciale, a 
décidé de suspendre toute activi-
té jusqu'à nouvel ordre. Par con-
séquent, il n'y (rire ni galas, ni 
concours de tir el Moharrem Bey, 
ni à Silsileh. 

Le Dr. Gawad Hamada, prési-
dent du Club, a adressé un mes-
sage au Président Gamal Abcfel 
Nasser hif réitérant l'indéfectible 
loyalisme dos membres du Club 
et leur admiration pour set alti-
tude hautement patriotique pour 
sauvegarder l'honneur national. 
Le. comité et tous les membres du 
Club se mettent ,sous les ordres 
du Gouvernement de la révolution 
pour lutter contre l'envahisseur. 

Imprimerie  PROCACCIA 
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LES FONCTIONNAIRES 
MUNICIPAUX NE SONT PAg 

ABSIMILAISLES A CEUX 
DE L'ETAT 

Le Conseil d'Etat vient de 
publier une intéressante dee 
aion sur lui question de savoir 
si  les Niunecipalités dépendent 
ou non du Gouvernement. 

Le Conseil vient de répon-
dre par la négative. 

Il déclare, en effet, que les 
Municipalités constituent des 
organisations administratives 
ayant la personnalité morale 
indépendante et un budget é-
galement Indépendant de ce-
lui do l'Etat sans compter sa 
propre charte constitutive. 

Par conséquent, les fonc-
tionnaires municipaux et tous 
les employés subalternes sont 
indépendants de ceux du gou• 
vernernent quant à leur nom!• 
nation, à leur promotion, leur 
transfert, leur congé et aux 
allocations qui leur revien-
draient éventuellement rom-
fne. aussi, quant aura  anno- 
tions disciplinaires telles que 
prévues par la loi portant 
constitution des conseils mu-
nicipaux puisque la dite loi 
ne précise pas que le statut 
dee foncfionneires rie l'F.tat 
leur est applicable, 

CRIME 
'A RAMMER 

Un crime a été commis. hier. à 
Ramleh : notre concitoyen M. S. 
Remy à été tué d'une balle de fu-
sil par le gardien d'une usine. 

La police a arrêté le meurtrier 
et a ouvert une enquête. 

PIZOMENADEâTIeVER5kPle5SE 
Visage de guerre de la presse: 

tous les Journaux ont réduit à 
quatre le nombre de leurs pages. 
Tous expriment une calme déter-
mination de résister. Peut-être 
l'article le plus émouvant et le 
plus  pathétique est-il  celui que 
Kamel EI-Chennaoui e écrit dans 
AL GOUMHOUREYA, intitulé: 
«Jusqu'à un jour après l'éternité». 

« Nous n assistons pas, ces 
jours-ci, à des événements, mais 
nous faisons de l'Histoire avec 
notre détermination de mourir 
debout plutôt que de vivre à ge-
noux. Vos bombes ne démolissent 
pas des redoutes ou ne tuent des 
gens, mais construisent des volon-
tés, mobilisent la haine contre 
vous. Tout avion que nous abat-
tons de vos escadrilles tombe en-
freinant avec lui un coin de la 
citadelle de l'impérialisme, un ba-
taillon britannique a.  Chypre, une 
division française en Algérie. 
Nous ne défendons pas seulement 
notre liberté et notre vie, mais 
nous défendons foutes les vies et 
toutes les libertés, Vos soldats 
que nous avons tués tandis qu'ils 
essayaient d'envahir notre pays, 

nous avons tué en eux Eden, 
Mollet et tous les ennemis de la 
liberté. Nous ne sommes pas seuls 
à nous battrbt les peuples mémes 
de  •  le France et d'Angleterre sont 
avec nous. 

« L'Histoire e déjà enregistré 
qu'Eden entrait aux Communes 
sous la protection de la police, 
tandis qu'Abdel Nasser parcourt 
les rues du Caire dans une voitu-
re découverte... 

«  Mon pays auquel vous aces 
imposé les ténèbres, je l'illumin• 
rai avec la prunelle de vos yeux,., 
Mes centres que vous avez dé , 

 traits, je les reconstruirai avec 
vos crânes... Vous ne luttez pas 
contre une armée, mais contre un 
Peuple assoiffé de votre sang et 
qui vous pourchassera avec la 
mort et les malédictions jusqu'à 
l'éternité et un jours de plus que 
l'éternité...  » 

Nous combattrons, dit de son 
côté AL AFIRAM. commentant 
le refus d'Eden d'accepter la ré-
solution de l'Assemblée de 
l'ONU: 

«  L'Angleterre et la France ont 

immolé le système de défense col-
lective que la Charte de l'ONU 
voulait comme constitution de la 
vie internationale... 

« Mais comment osentLils pré-
tendre qu'ils veulent occuper notre 
pays pour séparer nos forces de 
celles d'Israel? Israel est beau-
coup trop méprisable pour que 
nous en tenions le moindre comp-
te et nous aurions totalement a-
chevé de le battre ai les Anglo-
Français n'étaient pas intervenus. 
En définitive, nous combattions 
des Anglo-Français protégés par 
le drapeau Israélien; la honte 1 

c Ils veillent maintenir l'occu-
pation de l'Egypte Jusqu 'à la 
constitution d'une force internatio-
nale. C'est le moyen le plus dé-
masqué pour réaliser les ambitions 
d'Israel et des impérialistes. Rien, 
en effet, n'est plus cher au coeur 
d'Israel que la conclusion de la 
paix. Mais ils ne pourront pas 
nous contraindre à accepter leurs 
machinations: nous combattrons 
et combattrons et combattrons 1 » 

Nous sommes retournés à l'ege 
des cavernes, dit AL AKHBAR: 

« L'Assemblée de l'ONU va-t- 

elle se taire? II lui faut décider 
de chasser de son sein l'Angleter-
re et la France qui ont montré 
qu'ils étaient indignes d'appartenir 
à une association internationale... 
L'initiative des Anglo-Français va 
avoir tes pires conséquences pour 
l'avenir du monde, et celui de 
l'ONU et de la pals  ». 

AL CHAAB établit un parallè-
le entre hier et aujourd'hui et 
parle des invasions que les Ara-
bes ont eu à repousser: 

(Nous  avons fait face A l'a-
gression anglo-française avec la 
méme détermination que jadis les 
Arabes ont tenu tête aux Tarta-
res, Nous sommes  décent  dés 
brigands... 

« Les buts de rAngleterre, de 
la France et d'Israel est d'annihi-
ler le nationalisme arabe et de pil-
ler nos richesses. 

L'Egypte libre et indépendan-
te n'est pas l'Egypte que les An-
plais et les Français ont connue 
au temps des Mamelouks et du 
Khédive Teulik. Nous sommes 
icujourd'hui trop forts pour étre 
battus  ».  RAMSES 

COURTES 
NOUVELLES 

LOCALES 

Les délégués de la Turquie 
dans les pays arabes Ont reçu 
l'ordre d'appuyer les gouver-
nements de ces pays au sujet 
dee revendications de la Tur-
quie sur Chypre. 

Mais les dits délégués ont 
répondu que les pays arabes 
sont, unanimes, en faveur du 
peuple chypriote. 

r. 
Tous les syndicats égyp-

tiens ont adressé au Président 
ele l'URSS, des Etats-Unis, de 
!'Assemblée Générale de ro. 
N.U. et à plusieurs chefs d'E-
tat des dépêches dénoncent 
l'agression armée angle-fran-
cocaeraélienne. 

tee 
«Rose El Youssef» annonce 

que les Américaines établied 
en Egypte avec leurs époux, 
ont refusé de s'embarquer sur 
des navires américains, préfé-
rant continuer à vivre en E-
ente. 

.e. 
Le même hebdomadaire ré-

vèle que l'ambassade dee E-
tats-Unis a refusé de donner 
suite à la demandé du gou-
vernement français d'adrriet-
tre l'embarquement dee tee-
sortissants français sur dee 
transports américains qui (Mt 
emmené les membrés dé la 
colonie américaine. 

s.  
Notre confrère ajoute que 

plusieurs sujets helleride et 
italiens d'Egypte ont offert dei 
s'enrôler dans les fercee Ur-
inées égyptiennes, 

Des  ordres ont été donnés 
la Sème escadre atnéricains de 
la Méditerranée de s'éloigner 
de la zone des opérations mi-
litaires et de se tenir prête à 
toute éventualité. 

La Radio égyp

• 

 tienne a itt- 
terdit à tout étranger de la vi-
siter quelle que soit la ràiédn 
de cette visite. 

Les éommerçants  importa- 
tours, en relation evec 	deà 
commerçants français de Sy-
rie, leur ont câblé de ne rien 
leur expédier ayant ennuie 
toutes les commandes et tous 
les contrats. 

Les envoyés sp

• 

éciaux dé la 
United Press et du Neve 
Chronicle ont quitté le Ceire 
pour la zone du Canal quel-
ques heures avant la recep-
fine par l'Egypte de l'ultiniti-
tum anglo-français. 

Le Gouvernement d'ArtIthirli 
Séoudite a réitéré son offre 
l'Egypte de mettre à sa dispo-
sition n'importe quelle Soit.- 
me en devises étrangères. 

• 

APPEL A LA LUTTE 
A OUTRANCE CONTRE 
LES PARACHUTISTES 
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LE RAID MIEN DE DIMANCHE SOIR 

ARRET DES OPERATIONS 
SUR LE MARCHÉ COTONNIER DU DISPONIBLE 

.-e. 	 ,... 3. 
 

Nous avons rendu-compte, nier, des dégâts causés par le raid de dimanche soir sur la région formée 
par la Place de la Libération et le quai de Port-Est, du côté du consulat de France. Nos photei 
montrent l'immeuble le plus éprouvé,  relui du Bureau central de la Poste et de la Caisse d'épargne. 

La  Radio égyptienne diffuse, 
régulièrement, les nouvelles ins-
tructions  de l'Administration de 
la  Défense Passive afin que tou-
te  la population puisse s'y con-
former  soigneusement; voici  les 
principaux conseils  à  suivre : 
1) Pour l'éclairage  à  l'intérieur 

des bâtiments, des habita-
tions et des établissements pu-
blics  découverts ou non (ciné-
mas, pâtisseries,  théâtres,  etc.), 

faut veiller  Sr  ce que n'en éma-
ne pas une lumière blanche di-
recte  pouvant être vue de  haut. 

2) Assurez-vous  que  les lcrnte• 
nes  de  votre automobile ont 

été  peintes en bleu. 

3) Dès  que les sirènes d'alarme 
annoncent une alerte obser-

vez  les instructions suivantes : 
P.) Les lumières à l'intérieur des 
bâtiments  et des habitations doi-
vent être  éteintes ou rendues in-
visibles-  de  l'extérieur.  B) 
l'ample! des lampes  à  batteries 
dans les  rues est interdit à moins 
qu'elles ne  soient peintes  en 
bleu. — C) Ne  restez pas sur les 
terrasses  des maisons ni  dans 
les rues. —  D) Celui qui se trou-
ve dans la  rue doit,  en en-
tendant la  sirène  se  réfugier  au 
plus proche abri. 

4) U est  interdit  d'utiliser n'im- 
porte quel instrument ou si-

rène produisant un son sembla-
ble à celui des sirènes d'alerte. 

5) Les habitants des régions 
côtières doivent veiller  à 

ce qu'aucune lumière ne soit 
visible du  côté de la  mer. 

6) Il  faut abandonner immédia- 
tement l'automobile  ou  le 

Irian, dans lequel  on  se  trouve, 
poux  se  réfugier dans un lieu 
sûr pendant  l'alerte et couvrir 
les  parties découvertes de vo-
tre  corps (telles que la  tâte,  les 
mains). 

6) Il  ne faut pas  utiliser  le  té- 
léphone durant les alertes, 

parce  qu'il  sera  occupé par les 
travaux  officiels des affaires de 
la Défense Civile. 

7) Le sous-sol est le meilleur 

MISE AU POINT 

Automobilistes, 
ne circulez pas 

pendant les alertes 
de nuit 

Quelques-uns de nos confrè-
res ont annoncé que «les auto-
mobilistes et les autres véhi-
cules peuvent circuler pen-
dant les alertes, à condition 
d'éteindre complètement louis 
phares avant et de  se  conten-
ter des lumieres latérales». 

Cette version n'est pas du 
tout confirmée, 

Au  contraire; les nouvelles 
instructions publiées par In 
Ministère de l'Intérieur et 
l'Administration de la Défen-
se passive avant-hier préci- 
sent: 

«Pendant les alertes  aérien-
nes de  nuit, TOUS  -LES  VE-
HICULES DOIVENT S'ABBE-
TER COMPLETEMENT à droi-
te,  on file  indienne,  sur  la 
route.  et  ce pendant toute la 
durée de l'alerte après avoir 
éteint toutes les lumières». 

OUVERTURE DES GARAGES 
Puis, parlant des possibili-

tés pour. le publi e  de Fe réfu-
gier rapidement, le commuai-
mré signale  —  entre  autres  —
que  des ordres formels  ont été 
donnés aux garagistes  de vi-
der leurs  locaux  en alignant 
les autos à droite .de la  rou-
te  et de. les ouvrir aux pié-
tons».  

du directeur de l'Administration 
du Coton. 

Les  décisions suivantes ont été 

prises  : 
— Arrét de toutes les transac-

tions nouvelles sur le marché co-
tonnier du disponible à partir 
d'hier pour la marchandise dispo-
nible et franco Jusqu'à nouvel a-
vis. 

— Lés transactions conclues a-
vant la date d'hier demeurent en 
vigueur et sont exécutoires. 

Le commissaire du Gouverne-
ment a approuvé ces deux déci-
sions de la commission; 

lieu pour s'abriter  pendant 
l'alerte. 

8) II faut garder constamment 
dans son domicile des quan-

tités  de  sable ou d'eau pour  les 
utiliser dans la lutte contre l'in-
cendie. 

9) Des ordres  ont  été  donnés 
aux propriétaires d'immeu-

bles  de  faire  construire des 
abris  sans  délai. 

10) le  est conseillé  d'avoir, à 
portée de la main, une bou-

teille  de  lait,  de l'eau  potable 
et des couvertures pour le cas 
où l'alerte se prolongerait. 

11) Les automobilistes doivent 
éteindre toute lumière en 

cas d'alerte et stopper immédia-
tement, en file indienne, du côté 
droit en observant la plus stric-
te discipline et en veillant à ce 
que l'autre côté  soit complète-
ment  libre afin que puissent pas-
ser rapidement et sans encom-
bre les  ambulances des Secours 
d'Urgence, de la Défense Passi-
ve  et  des  autos-pompes. 

12) Il  est  strictement  défendu 
de  stocker  de  la benzine ou 

du  pétrole: si on en garde une 
petite quantité pour les be-
soins domestiques, il faut les en-
fermer dans des récipients in-
flammables. 

13) En cas d'incendie, 	cautrile 
notamment par de bombes, 

il faut disposer de seaux de 
sable et d'une réserve d'eau 
pour l'éteindre. 

14) Si  une bombe n'a  pas  ex- 
plosé, 11 faut  se hâter  de 

creuser un trou  dans le sol et 
de  l'y  enterrer puis s'écarter de 
l'endroit. 

15) Il faut remplacer  les vieux 
fils électriques  par de  nou-

veaux,  plus résistants au cou-
rant. 

16) En cas d'alerte, il faut fer- 
mer les robinets d'eau et de 

gaz, ainsi qu'enlever le contact 
électrique. 

L'appel se termine  par  la 
détermination inébranlable de 
toute la Nation non seulement 
de ne jamais se rendre, mais de 
poursuivre la lutte jusqu'à la 
victoire finale  et au triomphe  de 
la  cause nationale. 

Il faut  se fier à  Dieu  et  à 
la Nation, que  le  Tout Puissant 
protège dans sa  lutte  sacrée. 

M. Marc Baragan, secré-
taire du Grand Rabbin du Cai-
re, a écrit au registre des vi-
siteurs de la Présidence de 
la République: 

« Dans les moments déci-
sifs que notre patrie traver-
se, des prières spéciales ont 
été dites dans le Grand 
Temple, devant le Sanctuai-
re, priant le Tout-Puissant 
de bénir et de sauvegarder 
la République d'Egypte, le 
peuple égyptien tranquille et 
ln terre d'Egypte contre tou-
Le agression criminelle et de 
repousser d'elle tout danger. 
Plaise à Dieu d'accorder une 
éclatante victoire  ». 

1E C 0 S 
X CONSERVATOIRE DE MU-

SIQUE D'ALEXANDRIE : Le pre-
mier concert de la saison du Con-
servatoire qui devait avoir lieu le 
7 Novembre a été renvoyé en rai-
son des circonstances. 

Le Conservatoire communique, 
d'autre part, que ses cours fonc-
tionnent régulièrement avec d'op-
portunes modifications d'horaires, 
tout travail étant terminé à 17 
heures.  

LE MINISTRE DU COMMERCE 
DECLARE 

"NOUS AVONS 
DU PETROLE 

ÈN ABONDANCE" 
Le Dr. Aziz Sidky, ministre 

de l'Industrie, a déclaré que 
les produits pétroliers se 
trouvatent en abondance sur 
le maeché. 

— Ceux-cl, a ajouté le mi-
nistre sont en partie produits 
localement et en partie  Im-
portés de l'étranger- En ce qui 
concerne ces derniers, nous 
avons reçu dernièrement de 
grandes quantités qui suffi-
sent satisfaire tous les be-
soins de la consommation. 
Sans compter, que d'autres 
quantités continueront A nous 
parvenir  de  Russie, de Rou-
manie et de Yougoslavie. 

cil n'est  pas  logique, a sou -
ligné le ministre, que ces pro-
duits viennent à manquer mur 
le marché. En supposant mê-
me que les importations soient 
complètement suspendues, et 
que la production des puits 
soit arrêtée, nous avons de 
quoi suffire à la consomma-
fion locale.» 

Le ministre e conclu en di-
sant que Je manque de kéro-
sène dans certaines parties 
du Caire est  an au fait que la 
population s'est empressée 
dans ces quartiers d'en stoc-
ker rie grandes quantités et 
pie des rommerçants ont 
voul ut  -  profite r  de la situation 
pour réaliser un bénéfice illi-
cite. 

L'Egypte 
dénonce à l'Unesco 

l'agression 
anglo - française 

L'Agence'  «  Men  »  annonce 
quo M. Kamal Eddiue Hus-
sein, a adressé au délégué de 
l'Egypte à la Conférence de 
l'UNESCO, qui s'est ouverte 
hier, à New Delhi, une dépê-
che lui demandant de procla-
mer  au  soirs de la séance 
d'inauguration, l'indignation 
de l'Egypte contre l'odieuse, et 
injuste agression anglo-fran-
çaise, qui constitue une viola-
tion flagrante .  des principes 
de l'UNESCO' des droits de 
l'homme et des .objectifs dé-
mocratiques. «,Te voue prie de 
denfrinder au Président de' la 
Conférence de flétrir l'action 
entreprise par in n'Allen et la 
Grande-1 retagne: deux men1- 
lires quit ont agi contraire-
ment .aux prIncipee de la 
Charte de cette organisation». 

Le club de  chasse 
et de pêche suspend 

toute activité 

ON EN PARLE 

RONRONS 
Voilà que les Américains consi-

dèrent maintenant que poile une 
épouse, avoir un mari ronfleur 
constitue un motif valable de di-
vorce. 

Et il doit y avoir aux U.S.A. 
un tas de braves types qui n'osent 
pas fermer l'oeil, de crainte que 
leur moitié — A l'heure sacrée du 
breakfast —  ne  lève un doigt ac-
cusateur et leur dise: 

— Sheppard, tu  ils  encore ron-
flé cette nuit 1 

Le mari aura beau expliquer 
que c'étaient les haricots en con-
serve, le corned-beef, les fruits en 
botte ou le mais bouilli qui ne 
voulaient pas passer et qui a-
vaient provoqué les borborygmes 
nocturnes, Mabel (ou Patricia) 
continuera à froncer les sourcils 
et 41  jeter sur son conjoint des 
regards chargés de menaces. 

Et le lendemain, à moins que 
ce ne soit le jour après, Sheppard 
se verra convoqué devant .'e juge 
des divorces qui, après l'avoir sé-
vèrement admonesté et lui avoir 
fait honte de ses ronflements, 
cause d'un indicible tourment mo-
ral pour sa tendre moitié et qui 
constituent un acte inqualifiable 
de cruauté mentale à rencontre 
de cette dernière, le condamnera 
au divorce et à verser à la pau-
vrette une confortable pension ali-
mentaire qui permettra à Mabel 
(ou Patricia) de garder rapparte-
ment. l'auto et le frigidaire, et de 
courir les magasins et les clubs de 

bridgaent Tant pis pour les maris qui 
ronflent... Ils n'avaient qu'à res-
ter célibataires. 

Volts me direz que si c'est la 
femme qui ronfle, le mari jouit du 
méme privilège de divorcer I 

Pas du tout. D'abord, une fem-
me ne sonfle jamais... elle laisse 
filtrer de sa bouche charmante de 
gracieux ronrons qui lui donnent 
l'Air d'une belle chatte 1 

Et cela fait tout de même une 
belle différence ! 	GEO  

1NTERESSANTE DECISION 
CONSEI LDITAT 

'Les Municipalités 

sont indépendantes 

du gouvernement 

Le ministère de l'Intérieur 
a publié hiét le communiqué 
suivant: 

«L'esprit patriotique de cer-
tains concitoyens, qui se trou-
vent date les rues durant les 
raids ail-lens, les pousse à de-
mander aux conducteurs d'au-
tomobiles de stopper. Ils pen-
sent qu'ils ettécutent l'arrêté 
No. 48 de 1956, pris le 30 oc-
tobre 1956, par le ministre de 
l'Intérieur au sujet des dispo-
sitions à suivre pour se proté-
ger contre les dangers des 
raids aériens. 

aLe gouverneur attire l'at-
tention des citoyens sur les 
dispositions de l'article troi-
sième de cet article qui auto-
rise en ras d'alerte ou de raid 
aérien la circulation des 
trams, des automobiles et des 
véhicules sauf à éteindre leurs 
lumières de l'avant en se con-
tentant des lumières latérales 
ou des petites lumières de l'a-
vant. 

«L'organisation dé la circu-
lation des véhicules étant con-
fiée aux agents de la police et 
du Trafic, aidés par les volon-
taire. dé la défense civile du-
rant les raids, étant donné 
que la circulation dés véhicu-
les à -ce moment ficilite la cir-
culation dans les rues à l'ar-
rivée des ambulances de l'As-
eistance Publique et les auto-
mobilea des pompiers, de la 
notice et d'autres en cas de 
betioin et que les foules les 
empêchent de s'acquitter de 
leur mission dans la défense 
civile. 

«Le gouverneur adjure les 
citoyens de veiller  à  l'exécu-
tion de l'arrête précit, et d'ap-
précier la gravité qui découle 
do leur présence dans la rue 
durant les raide aériens.» 

*** 
«La Réforme» n'a Das man-

qué, dans son numéro d'hier, 
de souligner exactement les 
faits que relève  Ge  communi-
qué officiel. 

Certes, 	l'intention de 	la 
ruasse est louable niais certai-
nes initiatives individuelles et 
certains excès de zèle sont, 
parfois, des plis nuisibles. 
Par conséquent il faut laisser 
à la police — secondée par la 
Défense passive — le soin 
d'assurer la circulatiori. Il 
doit en être de mem° pour 
l'extinction de l'éclairage: 
chaque alerte, de braves gens 
sir mettent à courir  en  criant: 

Eteignez les lumières  »  et, 
sons repérer exactement relui 
dee locetaires ecemablee d'une 
négligence ou d'une distrac-
Hem  —  absolument  inn,dmissi- 
ble sin raite  - . dénoncent  des 

voisins à qui l'on ne peut rien 
reprocher. • * 

Pour us renienir à la circu-
lation des autos, il nous a été 
donné de constater, en pleine 
alerte nocturne rue Nabi Da-
niel et rue Stamboul, entre 
autres ttne accumulation d'au-
tobus, d autos, de ramions, de 
taxis et de voitures FER-
MANT COMPLETEMENT LA 
CIRCULATION. 
Que feraient, dans pareil cas 

nie ambulances des Secours 
d'Urgence et les autos-pompes 
si — à Dieu ne plaise — un 
raid ennemi venait à nécessi-
ter leur intervention? 

Comment passeraient-elles 
au milieu do ce barrage in-
franchissable? 

Nous -  attirons l'attention de 
la notice sur ce fait et souhai-
tons que les mesure§ néces-
saires seront prises sans tar-
der pour y remédier. 

«  'Peuple d'Egypte, au-
jourd'hui. est votre grand 
jcrur. D'un coeur vaillant, 
préparez-vous au combat 
glorieux pour la défense du 
sol sacré de la patrie », tel 
est le vibrant appel lancé 
par le Gouvernement et qu'a 
transmis la radio nationale. 

«  Peuple d'Egypte, l'ennemi 
a tenté do débarquer en en-
voyant, des parachutistes à 
Port-Said. L'armée, la police 
et la population on t  annibilé 
l'obdieuse tentative. 

c  Le  noble peuple égyptien 
n'admettra jamais que le sol 
sacré de sa Patrie soit de nou-
veau foulé par les impérialis-
tes. Il combattra jusqu'à la 
dernière goutte do son sang 
pour la victoire finale. 

'eoncitoyens, mieux vaut 
la mortglorieuse que la vie 
dans l'indignité. Aux armes, 
citoyens. Hommes, femmes, 
enfants, chacun de vous peut 
servir son pays. d'une maniè-
re ou d'une autre. 

c  Aujourd'hui, concitoyens, a 
commencé notre grand jour. 
N'oublions pas que le monde 
entier est témoin de notre  

liéroisme. Que notre déviée 
soit de vaincre ou de mourir 
en héros  e. 

Le poste de la Radio s'est  a-
dressé à la population du Ca-
nal, de Port-Said, en particu-
lier, donnant des recorrufianda-
Lions aux civils en cas de pa-
rachutages. 

e  Si vous avez une  arme  it 
feu  et  que vous voyez un pa-
rachutiste tomber, il saut Cet-
talnement mieux l'abattre A-
vant son arrivée au sol. gi 
vous ne disposez pas d'eirrne 
feu, attendez l'arrivée au 601 
de l'ennemi. N'oubliez pas que 
pendant quelques secondée,  le 
parachutiste est étourdi  par le 
choc  et empêtré dans son pa-
rachute. Profitez de ce moment 
pour le désarmer et si voua  ne 
pouvez le faire, le frapper d'un 
couteau ou d'une pierre. N'ou-
bliez pas que si vous ne le tuez 
pas, c'est lui qui vous tuera et 
tuera  s frères  ». 

Entre un communiqué et 
l'autre, des chants patrioti-
ques invitaient la nation  à  la 
lutte jusqu'au triomphe  de 
la cause nationale. 

Les précédentes transactions demeurent valables 

Il faut laisser à la police le soin 
de diriger le trafic 

Toutes les nouvelles transac-
tions sur le marché cotonnier du 
disponible et Minet El Bassa), ont 
été arrêtées depuis hier. Les 
transactions conclues avant la 

date d'hier demeurent cependanet 
valables et exécutoires. Tout a- 
cheteur éventuel do coton doit, 
duront les deux semaines de !a 
fermeture, s'adresser exclusive-
ment à la commission cotonnière 
égyptienne. 

La commission de la Bourse de 
Minet El Basset a tenu hier une 
réunion urgente en présence du 
commIesaire du Gouvernement et 

NOUVELLES 
INSTRUCTIONS 
EN CAS D'ALERTE 

Ce que l'on doit faire 
en cas d'incendie 

La  commission cotonnière égyp-
tienne a, d'autre part, publié le 
communiqué explicatif suivant : 

« La décision prise par la com-
mission de la Bourse de Minet El 
Bossai aujourd'hui commutant 
l'arrêt des transactions a pour but 
de protéger le marché cotonnier et 
particulibrement les producteurs 
qui n'ont pas encore vendu leurs 
récoltes afin que les circonstances 
actuelles ne soient pas exploitées 
à leur détriment. 

▪ Considérant que le Gouverne- 
ment a ordonné la fermeture de 
la Bourse des Contrats pendant 
deux semaines, la commieelon de 
eu Bourse de Minet El 8aseal a 
jugé utile de prendre une déci-
sion similaire en ce qui concerne 
le marché du disponible compor 
tant l'arrêt des transactions sur ce 
marché tant que le marché des 
contrats demeurera fermé 

Nomination 
de nouveaux 

sequestres 

Le ministre des Finances a pris 
hier un nouvel arrêté comportant 
la nomination de nouvecree sé-
questres pour diverses Sociétés. 

Le Lewa Mohcrmed Talaat, gou-
verneur de Suez a été nommé sé-
questre de la Sibai Mining Co., 
le Dr. Omar Tarraf, séquestre de 
la Société M. L. Franco gi Co., 
(Pinto & Cie. Succrs.), le Dr. 
Mahmoud Aly Hassan comme 
sous séquestre de l'Impérial Che-
mical Industries, le lewa Ahmad 
El Nakeh, séquestre de la Société 
Ciba, M. Ahmed Ahmed Ismail, 
séquestre de la Mer East Co., 
M. Salah El Gaz= comme •éques-
tre de la Société cotonnière ?odo. 
chanachi, M. Camai Borollos, sé-
questre de la Société Brook Bond, 
et Lipton, M. Mohamed Amine 
Chahayeb, sur la Commercial 
Bank of  the Near East, M. Moha-
med Amine Zaki gomme séquestre 
du Monts de Piété égyptien, M. 
Froid Moustapha séquestre de 
l'Anglo-Egyptian Cotton Co., Ltd., 
et la Société V. Toriel & Co. 

Lss Juifs d'Egypte 
travaillent 

pour l'Egypte 



BRIDGE I 

Il a cinquante et un ans, 
des yeux bleus et des muscles 
d'acier. Une vingtaine de che-
veux plantés haut sur son 
crâné rond tèmofgrient de sa 
blondeur défunte. 

Brooks Mtindel est de la li-
gnée de ces glands bagar-
reurs, de ces passionnés qui 
ont fait de l'Amérique ce 
quelle est, le pays le plus dy-
namique du monde, Il est de 
ces êtres rares qui ont dédié 
leur vie à une cause et qui, 
jusqu'à leur dernier jour, 
poursuivront le combat enga-
gé. Brooks Mendell appar-
tient-à la famille des apôtres 
du vingtième siècle, des chefs 
de croisade de l'ère moderne, 
(le ces êtres excessifs dont 1ès 
déh n dements irréme fodt la 
force principale. 

Son histoire vaut d'être ra-
contée: 

«J'étais un gamin pauvre et 
maiiiigre d'une dizaine d °an• 
nées. La rue était mon •dotni-
die. Mais c'était une demeure 
oit j'étais constamment mena-
cé par ceux qui étaietit plus 
forts que moi, et par ceux qui 
qui couraient plus vite. 	Je 
n'aimais pas être 	bousculé. 
Alors; j'ai appris à ire dMen 
die». 

Et Brooks Mendell 	apprit 
la boxe, puis le judo. A 14 
ans, ;il affrontait des boxeurs 
professionnels dans les rings 
des villages de Pennsylvanie. 
Et à•16 ans, convaincu que 
ni la boxé ni le .jrtdo n'étaient 
des : moyens 	d'auto - défense 
suffisamment efficaces, il 
commençait à songer à un 
nouveau système qui allait 
faire sa «lofre, sa fortune et 
dérouter le cours de sou exis-
tence. 

Mais avant de devenir le 
propagateur de cette nouvelle 
méthode il n'avait pas encore 
trouvé de nom et qu'il ne des-
tinait encore qu'à son usage 
personnel, Mendell  à  coup rie 
coudes et de bourses ct'btudes 
faisait son entrée à }'Univer-
sité de Syracuse,  à  New-Yot•k 
avant de passer à Yale, l'un 
des établissements les plus 
ari*torratlques des Etats-U-
nis. U y décrochait un diplô-
me de docteur en Droit, mais 
il était beauconu plus célèhre 
à Yale comme joueur de foot -
halj} et de basket et comme 
vexlette d'athlétisme. 

UNE SEULE LOI: 
•CELLE DES RUES 

Et puis, il replongea clans le 
tourbillon de la classé au 
dollar quotidien. J rri iste, il 
T'était .devenu' . par, la grâce 
dèà ntàitres de l't nicei ite 
Mais cet bornoie n'était vrai-
ment pas fait pour gagner sa 
vie dans un bureau d'homme 
de loi. Il ne pouvait, bouillon 
r!ant d'énergie, imposer qu'or 
ne seule loi: la sienne. Et cét-
te loi, il ne l'avait pas appri-
se sur les bancs do l'univer-
sité. 5a loi était celle dés rires• 
il donna une allure sctentifi--
que à sa méthode d'auto-dé-
fénsé, lui trouva un nom («I 
Do», c'est-à-dire «Je fais»)  ét 
découvrit un éditéur qui lan-
ça sur lé morclié son premier 
or!vrage: «IJlfendez-vous ». 

li était parti clé la notion. 

Washington, - Un réseau 
de neuf stations de radio sera 
installé à travers les Etats- 
I ris, lés Caraibes et l'Améri-
que Latine afin d'enregistrer 
les informations scientifiques 
qui parviendront du satellite 
artificiéI que jes Etats-Unis 
lanceront à l'occasion de l'an-
née géophysique internationa-
le, a annoncé )e Ministère de 
la Défense. 

Appelées sMinitrack Sta-
tions», ces installations per-
mettront aux savants de aul-
vre avec préçilion l'évolution 
du satellite. De plus lé réseaù 
captera les signaux transmis 
par l'installation de radio se 
trouvant  à  l'intérieur du sa-
tellite, et transmettra les in-
formations reçues aux divers 
centres de recherches de Wa-
shiniton. 

L'on s'attend à ce que le 
satellite soit lancé à travers 
l'espace de la hase aérienne 
de Patrlck en Florida, entre 
Juillet 1957 et Déce.mhre 1953. 

Les techniciens attachés à 
, 

Le siècle du 
presse bouton 

Une Jeune femme venait de lire 
un article sur les aménagements 
modernes. Elle était éblouie par 
ce qu'on y annonçait. 

- C'est merveilleux ! disait-élue 
à son mari . Nous sommés au sié-
de du presse-bouton: on appuie, 
et hop ! tout marche  ! 

- Tu vois, chérie, ça n'est pas 
pour toi, répliqua l'époux: tu te 
vois toucher à un bouton. toi? 
Vois mes chemises ! 

Imprimerie PROCACCIA 
Tél. 28628 

Après avoir consulté 130.005 
raiiports dans les htpitaux 
psychiatriques, concernant le 
cas de 7.0(0 suicidés, Avofr re-
cueilli déridant huit ané plu--
sieurS milliers de billets é-
crits par dés suicidés, avoir 
étudié leurs tésts psychologi-
gués , les journaux ténus par 
eux et lés feuillas mé•dicalés 
concernant leur traitement 
psychothérapique, deux mède-
culs américains viennent de 
classer les uicidel en quatre 
types spécifiques: 
Psychiques: les sujets 	ont 

souvent des illusions, rngrO8 
des allucinations de l'ouié. SI 
des voix intrieurés leur di• 
sent de se tuer, le suicidé est 
pratiquement impréviathlé 
pour tout autre qu'eux. 

Suicide par désir d'en finir: 
fréquent parmi les sujets, )té 
néralament de grands mala-
des ou des vieillards désireux 
de mettre fin à des souffran-
ces excessives, qu'elles soient 
pysiques ou rnorales. 

TROIS MOIS ÂPRES 

Suicide culturel, 	générale- 
 matit réalisé pour répondre à 

dés croyances profondes, com- 
tiré c'est le ras des Japonais. 
Suicide psychodynamlque, qui 
ctlnstltue un effort pour ré- 
soudré des sentiments cons - 
Ciénts ou Inconscients de ha!- 
ne, de culpabilité ou un be 
soin d 'amour. Pour les jeunes 
KKens, c'est un moyen de forcer 
l'anaottr, ele se venger, d'avoir 
le dernie r  mot. 

Lés deux médecins ont éga- 
lament conclu que les trots 
quarts de ceux qui se snici 
dent avalent déjà menacé ou 
tenté de le faire une ou plu- 
sieurs fois dans leur vie. Que 
la moitié de ceux qui se sont 
tuée l'ont fait dans un délai 
dé trois mois suivant une c ri- 
se émotionnelle, et à un mo-
ment oii l'on pouvait penser 
ou'ile allalént guérir 

trois milliards de dollars par 
an én minutes perdues et 
avaries dé machines. 

DOSSIERS INCLINES 

La musique distribuée  k 
certaines héurés critiques de 
la journée est sa dernière 
trouvaillé. liais élle avait dé-
jà préconisé un certain nom- 
bre de solutions pour aug- 
menter le rendement: choix 
des couleurs murales, air corI -
ditionné, courte trêve pour u-
né tassa de café, suppression 
des bruits,  ,  inclinaison de^s 
dossiers de chaises et ménitt 
complication scientifique du 
travail pont' en diminuer la 
monotonie. 

Trois adeptes clos méthodes 
do la Mnzak Corporation ont 
prononcé leur verdict. Une 
ronrpagnie de ciments de 
Memphis assure que l'entrée 
de la musique (tans ses lis!-
nos, il y a trois ans, a asrR-
ment.é le rendement dr. 20%, 
■oit un gain de trois à quatre 
cents dollars nnr mois. Une 
banque (le Wichita (Kansas). 
R  cnfStnté 11% d'erreurs en 
moins dans ses ronlntes et u-
ne mnuufach.lre Oo Denver n. 
Pu t  accroitre  rra  stocka de 
10'% 

Les aflpires 	de la A4itzak 
Corporation, elles, ont été ans-
SI considérablement autrmen-
tées par la consigne. Le. nom -

I're des travailleurs qui écou-
tant se muslgtte se monte, 
chaque ,jour. À cinquante mil- 
It roi e 

r 	  

Les techniciens suisses: 

"Ces montres de 

l'Oural ne sont pas 

mauvaises" 

Lés techniciens suisses ne 
pouvaient en croire leurs yeux 
lorsgn'tle comparèrent la eone-
truetinn pérfalfe  et  la préet-
SIen du mouvement des mon-
tres fabriquées en Rnmsle.  as-
Ztlre la publication' de !'indus-
trie horlogère  enisse u Die Sch-
weiZer Ühr n. 

Lés  Soviétignes sont très dis -

t`réts sur cette nouvelle Indus-
trie. On croit savoir qu'ils ont 
COd:»truit une peut-étre deux 
Minés à Tcherliahinsk, ville 
située dans les montagnes de 
l'Oural, à environ 2.000 kilo-
métrés de Moscou. 

Un examen des montres rus-
ses ré'èle que le mouvement 
se rapproche de élui des mon- 
tres Ltp françaises fabriquées 
à Besançon, dit. la  revue suis-
se. La ennstrüCtion générale 
est bonne et  assez  moderne. Le 
mécanisme fonctionne bien, n-
vec douceur et sans à  -  coups. 

Lés Passes  avaient formé le 
projet  de  produire  IR  millions 
de montres en 19:;!  et 22  ntil- 
linnc  en 1tk,5. 1-Inis  il semble-
rait que  ce  programme n'a pu 
se  réaliser  et 200.000 montr'es 
`éulement  anraient  été  vendues 
an Russie en 19t4. 

Bien souvent , l'on s'ape rçoit, a-
près avoir réussi une impasse; 
qu'on a fait quand stéra. une le-
vr6e de moins gtiee *ur t pu fai-
re. Cette dôrtgl, tlr4e Bue aeseir 
ancien livre de T'8redce Reese et 
5j. 5intatt est urte exrel!eate il-
lustration de la technique de l'Im-
passe. 

Nord 
4 10 3 
• AbV3 
♦ A 9 7 4 
4453 

Ouest 	Lyse 
412V464 4g 72 
✓ R7 	1r 4 a s2 

4

• 

4642 	412V
52  

Sud 
+ A I7 S 
✓ 10 6 4 
♦ ï5g3 
4 A I 147 

Les enchères 
Sud 	Ouest 	Nord 	Est 

1 trèfle 1 pique 2 coeur, passe 
2 5.-A. 	passé 3 S.-A. 

Ouest entame 6 de pique. 

Même ai Ouest n'avait pas 
nommé pique , Sud ne perdrait 
rien à louer le 10. 

Quelle carte jouer maintenant 
pour prendre 	l'impasse à trèfle? 
Beaucoup Joueront le 9 pour pou 
voir continuer l'tmpasse si elle 
réussit . Cela aurait une raison 
d'étre si le mort était privé de re- 
prises, avals ce n'est pas le cas: 
l'entame du 9 fait perdre une Je- 
vée car Ouest a le 8 x x X. Il 
fallait partir du 5 ou du 3. 

11 en est de mulla. pour t'impaa• 
se à coeur pour laquelle Sud doit 
bien se garder de partir di, 10, 

Nord 

4► Dx 
, x z x yt 
♦ R x z  ! 
4 V 9 i 

Sud 
4Azz 
✓ ,  R se 
♦ A z z 
4,  A D 10 2 

&d Joue 3 sans-atout et Ouest 
L entaiU Valet de pique. 

Sud a joué la Dame dia Merl 
et Est a mis le Roi. Sud a laissa 
passer et n'a pris qu'au 3tme 
tour. Il lui faut absolument rée-
Iiser quatre levées à trèfle. S'tl 
trouve le Roi chez Est, tous ses 
trèfles seront maftres. Mais, bleue 
placé, le Roi peut étre quatrième 
et le mort n'a qu'une reprise. 
Quelle carte jouer du mort après 
y étre allé par le Roi de carreau? 

Le Valet? Vous mettrez le 2 
et au deuxiame tour vous serez 
obligé de prendre la main avec le 
10 et vous ne pourrez pas refaire 
l'impasse si Est a R x x x. 

I1 faut louer le 9 d'abord, met-
tre le 2 et continuer par le Va. 
let sur lequel vous mettrez le 10. 
Vous serez alnsi encore au sort 
pour faire une troisième fo!s l'im- 
passe si c'est nécessaire. 

BROOKS MENDELL DONNE AUX MILLIONNAIRES 
DES LEÇONS D'AUTODEFENSE 
et défie publiquement le Judoka tan de Herdt 

l'Armée, la Marine et l'Avia-
tion dés Etatl-Unis construi-
ront et maintiendront lés sta 
tiens radiophoniques et les 
rentrés d'Amérique Latine 
?tuée là où doivent s'érfgër 

les installations. 
Oustré des atatidns seront 

dituéés aux Elats-Unis; uns é 
l'Tle Antigua dans les Antilles 
Britanniques, deux déront si 
tuées au Chili r.t les autréS à 
la 1-Iavané, à Cuba et Quito én 

ts A octrlbre, exàétémént, 33 
sécondes après i0 h• 47, lés 
premfèréé nié.urég dé «Wat-
rhii1 a11 thé girls go l5 -» (Èit 
rp([A,rd4:1t passer lés flltés) 
ont édété Simultanément 
dan A Ais éntreprisés $ns4ricai-
tues, une banque dé lioridé, 
ilfl lluréàu dé St8tlltblt1é dé 
Californie, les bureaux de la 
cO1p8gnie Lockhéed (avla-
tfon) éte. 

fl ne s'agit pas d'une coin 
cidence, mais d'un plan mû-
rement étudié par la Muzdk 
CdrPôration de New-York spé 
cinliste de musique fonction-
nelle. 

Les experts de cette rompit -
gnfé tint, en èffet, calculé, par 
dés moyens scientiffrturs, que 
la tension des employés de 
banque de F1'ri.de, des statis-
ticlens de Californie et des in-
génieurs de la Loekheed sé re : 
lnrhnit exactement à cette 
li curé-là avtlnt linteiti•ention 
de la ninsiglre. 

•2 MESURES 

La nouvelle chanson n spé-
cialement été sélectionnée A 
cause de son tempo: (soixante 
deux mestu  eb  à 1a minuté), 
de lori rythme et les rapporte 
exacts des instruments à hase 
de cuivre, d'instruments à 
vent et de pereus4lÔn étliltnéti 
semént âtudtt  4  polir rédAnner 
de l'allant aux travail}eurs 
sans ]ns distraire. 

LA rampaitné dé la Muzak 
s'appuie sur la coitst a tatIOn 
que les employés epii s'en-
nuient travaillent moins vite, 
'emmett.tst pitié d'errertrA M 
tant plus subet- aux accidenté 
que 1Pe autrel. 

Lia firme n' A nas hésité à ea- 
Ecuadar 	 tuner le prix de cét ennui L 
arr. eII/taUeea,a,/IIIII/II,saae/IIIeaee eeeeees 

en usage chez les judokas, dés 
«points sensibles» 	du corps 
huniàin . L'éxpérlence lui f41-
sait découvrir un nombré dé 
ces points cdrigidéra•bletiiésit 
supérieur à ceux qui figurent 
clans les mànuélé dé judo. Et 
il inventait de nouvèlles pa-
rades, élargissant son systè-
me à l'auto -défense contre 
dés hommes armés. 

Au début de la guerre, li de-
vint tout naturellemént le dé-
monstrateur numéro un dé 
l'Arniée américaiué, qui ap-
pliquait le système Mendell à 
tous ses cornmatidOS. II sillon• 
naft le monde avec une équi-
pe de flers-à-bras dans làquel-
le il embaucha un jour r aj' 
Robinson, boxeur alors totale-
ment inconnu, nioyélinant un 
contrat de 75 dollars par sé 
maine. Et Robinson tut servit 
d'adversaire, dans des exhibl-
tons qui montraient la supé-
roirité des adeptes du tI Do» 
sur les meilleurs judokas et 
boxeurs. 

«Si j'avais été enfermé dans 
la Iriême place pendant deux 
rnitxttes avec Joe Louis du 
temps rie sa grande forme, il 
m'aurait demandé à génoux 
do utrftter lés liéux», affirme 
Mendell. 

MATCH CONTRE LA POLIO 
Mais il ne s'est pas isolé a-

vec Louis et ne lé fera dans 
doute jamais. Car Mendeli a 
décidé de livrer aujourd'hui 
tin autre comtat. Son adver-
saire dans ce ring est l'un des 
Plus redoutable. C'est ta po-
llomyelite. 

Eu 1046, Jeffrey Knoll, jeu-
ne tieveau de Mendell, était 
atteint à Mexlco par la terri-
ble maladie, et succombait en 
quelques jours. Mendell aViUt 
trouvé là plus fort que lui. 
Mais i! ne pouvait admettre 
uné possible défaité devant lé 
tuicrobe dévastateur, et 11 àl• 
lait devenir une lotte ci apô-
tre de la lutte contre lé polio, 
tin missionnaire •dé la réhabi-
litation physiologique et psy-
chologtcfue. I1 a mené dei} 
campagnes colossales aux E• 
tats-Unis èt en Amérique du 
Sud, recueillant des millions 
de dollars investis ensuite 
dans des hôpitaux, des achate 
de- poumons d'acier et d'èr^ttl 
peinent mndical• 11 a été I ha-
te de robs ét de présidénts qui 
cuit encouragé son effort. li  a 
parlé de la polio devant l'As-
semblée des NatiOnS Uniés ét 
Mrs. Eleanor Roosevelt lui tE 
consacré un article des plus 

Qfneux. En Fi'ancè, il a été 
reçu par Is prolo S'$^ur ,1 épine 
et les plus hantes sommitéé 
médicales. Et certains parlent 
de lui comme un futur can 
dhiat au Prix Nobel! 

Cette croisade, Mendel) la 
fait dans le séul but 416 ven-
ger con neveu, qui fut pour 
lui comme un fils. Et il esti-
tuera cette vengeance accom-
plie lorsque le niystéfféux mi-
crobe dè fa polio aura 4111 
vaincu. Il espère que ce sera 
bientôt fait. 

Mèndel! mène sa lutté à ti-
tre tout à fait bénévole. Il 
fravaille q,rftrn mais par in, 
donnitnt des  l  ;çons de «1 bd» 

Deux médecins ont 	4 JJ}'G / OTRE dressé le "rapport  

des 7.000 suicides" 
Technique des impasses (II) 

par MARCEL JACQUES 

Neuf stations seront érigées dans 
l'hémisphère ouest pour capter 

les évolutions et les informations 
relatives au satellite artificiel de la Terré 

50 millions d'Américains 
travaillent au son de 
la musique anti•ennui 

La 	nécessité de 	l'aide à 
l'egrlculture dans la Républi-
que fédéràlé é été reconnue 
par le Parlement, qui e vot4 
b  cet effet la loi du 5 août 1955 
En vue da ^ + +e aide, le GtYU-
^rnérnent fédéral  e  élaboré i:: 

rapport r• , , 'n.slanc!é  sur la st-
tuatlon de l'agriculture. A l'a-
vénir, un rapport analogue se-
ra publié chaque àmiée. Ce tra-
vail achevé, le Gouvernement 
fédéral e établi, en février 
dernier, un pian contenant Irs 
mesures d'aide qu'il préconi-
sait et que le Parlement n op 
prouvées tans dilsi et à l'u-
nanimité. C'est Ce que le ,BUL-
LETiN u no 9, du R mars 1956. 
a déjà signal sous le titre 
e, L'aide fi l'aarictrltsire ,,. 
!Plusieurs mols étant passés de-
pil s lors, il y n lieu d'examiner 
A quel pnlnt de ii Plan vert >, 
dans son ensemble, ou certal-
nes mesures partielles. sont 
déjà réalis's. 

L'Impôt sur les tronsnetions, 
à l'échelon du producteur, et 
sstpprim( dans l'agnien)t•tn•e..Ce_ 
ri fait diminuer de 1(10 millions 
de DM, par an les frais d'ex-
ploitation. Les percepteurs ont. 
commencé par accorder un 
IMai nnnr les pniements par-
tiels de l'inlpAt en question à 
l'échéance r}rt ; avril •f156. De-
puis le 1er nvril est en vigueur 
la réduction prévues du prix 
del carburant diesel pour l'a-
gricultnre. puisque dés cette 
dote, les droits d'entrée et lim-
pAt de c..ompensotion sur les 
trarianeltons ne sont punis dits. 
D'où une nouvelle diminution 
des frois d'exploitation d'envi-
ron  4  millions rie DM. Dans 
les terres basses riveraines de 
la Mer du Nord, surtout dans 
les régions marôrcageuses, les 
impèts dus au titre de la pàré-
quntinn des charges ne seront 
pes perçus pendant trois ans. 
Ceci allège encore rte 16 mil-
lions de DM, les dépenses de 
I'ngriculture. 

Cette année, 40 millions de 
DM, seront affectés à la con-
'er9ion de dettes A court terme, 
tr'é onéreliges, en dettes à 
plus longue éehéance et à 
taux d'intérêt réduit. 

Pendant. l'exercice en cours, 
la dtminution dn prix des en-
grais commerciaux est. déjh 
chose faite. Grèce à des snh-
venttons d'an total 4e  2:x1 mil-
lions de DM.,  la  rérincttnn des 
pr,lx Pur l'enaemhle des engrais 
eommercinnx est rie 20  nlo. 

Environ i millions de DSt. 
seront. consacrés à l'emttllora-
lion dei contrôle de la prnduc-
tinn laltii're. Pour chaque tran-
che de 800 à 1.000 'aches ins-
cr•jtes pour le contrôle de la 
prndnctinn laitière,  ries  conseil-
lers technigncs pour les fouir-
ragea seront dlwignbs  et  apnin-
lieu par l'Etat. Des gnbventions 
jnsrpt'A ennenrrence  de 7  mil-
lions de DM. parm*ttront In 
fusion d'exploitntlnn lattiAres 
gtif, isolément, ne sont pas ren_ 
tables. L'Etnt prendra à son 
compte. 11 0 0/0 de.s frais d'achat 
et d'installation de chambres 
frianrifiquPe communes. 

Pour encourager la construc-
tion du' sllns dans les entrepri-
ses pn43annes petites  P.t  nloyen-
nec, des snhvent)nns allant jns-
qn'A 15 DM. par mMre rnhe 
de rapnrité peinent uIre accor-
dons, triais ces stthventiorra ne 
penvPnt excéder 50 0/0 des  frais 
de ornstr-uction. 

Cette année, il a  été accorde 

NOUVELLES DE PARTOUT 

EN ALLEMAGNE 
La réalisation du «Plan  vert» 

auà indtuftriels, politiciens ét 
hommés d'affaires qui furent 
a Yale lés condi sc iples, eut 
Sont àujottrdglut éil mesuré 
dé i9ayèr Cers iéçoiss au ttirif 
poraI'-e de 100 dàllérS t46 
livrès). Loréau'il à Øg-nié 5uf 
fisamn est d'argétlt pour lé 
resté dé l 'année , Mendéll ré-
prénd SOri bâton de pélërin et 
se remet èri roule... 

D F 	RDT E IADESE 

Ce personnage étrange et sé-
duisant pst venu en France 
parce qu il avait provins au 
Mexicain Ràtori Macias de 
conclure pour lui un match a-
vec Robert Cohen, titre .  mon-
dfal en jeu. Lorsque Mendéll 
posa pied au Havre, Cohèn . 

venait d'être battu par D'A-
géfa ét deci•dait d'ahandonner 
la boxe. Mais Mendell est per-
sévérant: il va partir pour 
Milan et tentera de décider 
le sourd nvtet italien à affron 
ter le Mexicain. Mendell n'est 
pas matchmaker. Mais Maclas 
lui a prornip d'abandonner sa 
bourse à son fonds de 'lutte 
contre la polio. Et. Brooks 
Mendell s décidé dé faire ce 
match. 

Il s'était nuls en tête. pour 
là métiie raison d'orgànféer 
un Championnat M»rciano- 
Valdès, !e?f.uhatnrén6r1çant à 
ri hourse. Cette fois et Men-
dell échoir$: Marciano é ahan 
.donné la boxé. 

Mais l'Amt ricain 
loin. 

4S1 cé match peut être or-
ganisé au bénéfice des polio-
myélitique., a-t-il dit, je 
vous prie de lancer en mon 
nom un défi sr-7ennel à Jéan 
de Hérdt, àÔtre meilleur ju-
doka. Je suis certain de le 
battre avec mon systèmo 
d'auto-défense». 

On ne darnande qu'à voir! 

r 	1Jdonard SEIDLER 

va plus 

ZOJPIAQUE 
Con^eits parer : dernaltn 

Pour ceux qul eetrt nss 
,eu, le  alt/!t• de  t 

BELrF 	 - 
(22 Mars âu 20 Avril) 

	

TAUREAU 	- 
(21 Avril au 21 Mai) 

GÉMEAUX 
(22 Mai au 22 Juin) 

CANCER 
(23 Juin au 23 Juillet) 

LiON 	- 
(24 Juillet au 23 Août.) 

VIERGE 	- 
(24 Août au 23 Septem.) 

	

BALAYC)J 	- 
(24 Séptem. Au 23 Oet.) 

	

SCORPION 	- 
(24 pot. au  22 Xovem.) 

	

SAGIT`T'AIRE 	- 
(23 Novém. au 2 Déc.) 

CAPRICORNE 	- 
(23 Décem. au 20 Janv.) 

	

VERSEAU 	- 
(21 Janvier au 19 Févr.) 

	

POISSONS 	- 
(20 Fbvriér Ail 21 Mars) 

M E! A A G 111 

JFt!pendez d'urgeltte d  rrne let-
tre. 

Adressez-t'eus d  vos amis. 

Vous ebtlertdrez sortsfa tuait. 

Vau.* réalisez un désir. 

Vous eoltclirerea urte transat• 
lion. 

Nt parlez pas sans raflerton. 

Vous effectuerez un court dé- 
placement. 

Contrdlez vos fmpultions. 

Ne prenez pes de décisfens. 

Attention! Ne  commettez 
d'erreurs. 

loua  auteb  une dépense Im-
prévue. 

Vous passerez une bonne sofa 
ré,.- 

pas 

pour la culture d'espèces de 
pommes de terre très fécnlén-
tes, des primes à la culture 
d'un montant de 1,2 million de 
DM., et 5.8 millions de D11. 4e 
primes pour l'achat dés plants. 
Les exploitations qui, pour !ii 
récolte de cette année, ont plAn-
té des espèces reconnues com-
me riches en fécule, réçaIvént 
tune prime à la culture de 104 
DM. par hectare. On e prit-u 
à cet effet une dépense de 7 
millions de DM. Léa aChetetir* 
de plants de pommes dé terre 
des espèces très -féculentes pour 
la récolte de 1956 touchent uns 
:subvention de  4  DM. per 104 
kilos. Ceci nécessite une dépen-
se de 5 .8 mllllons de DM. Une 
somme d'environ 4.5 millions 
de DM. servira à encourttpér 
l'emploi de semences de eérM. 
les de premier choix. 

L'aménagement de nouvellés 
'nies de communication bénéfi-
ciera de 35 millions de DM. de 
subventions et de 3.5 millions 
de DM, de crédits, étant enten-
du qne les sommes fourniés 
par l'Etat ne dépasseront pas 
50 0/0 des frais d'nménage-
ments nmiv-eanx, 

).'Etat affecte 20 millions  4e 
D:\f.  en crédits  et  15 millions 
de DM. en suhventions pour 
l'augmentation de ln psIISSa.ne9 
des réseaux électriques  la  cons-
truction de nouveau réseaux de 
distribution lovnux et la con-
verture du besoin accru d'éner-
gie. 

Les sommes destinées A rb-
deiire le. toue d'intérêt pour  la 
construction et la tranfnrmA-
t e ,n (le bettments agricoles ont 
été portées A 12 millions rte 
DM. Un million de DM. de 
plus servira à encourager l'n-
tilisation en commun de mschi. 
nés agricoles. Le u. Plan vert „ 
prévoit 20 millions de DM. de 
snbventions et 60 millinnp de 
DM. de crédits pour 1'éxtnn-
ainn  et  le déplacement d'ex-
ploitations rurales. Le u Plan 
vert n consacrera 20 millions 
de DM. de son fonda à des enh-
ventinn:, et 10 millions de DM. 
h des préts pour l'Améliora-
tion des conduites d'eau au 
village. 

La construction, pour les 
ouvriers agricoles, de loge-
ments qui deviendront leur 
propriété, bénéficiera d'une ai-
de de 30 millions de DM., vint 
ressortissent au budget du t1i-
nistAre fédérnl polir le Cons• 
tnrrtinn de logements. 

En outre, pour une meilleure 
formation pmteesiohnelle de 1a 
génération paysanne de  demain 
et  pour l 'extension Au eervioe 
rle consultation d'expert-e  aa'r't-
colcs, le a Plan vert „ prévoit 
lune dépense de 10 millions di 
DM, en sus des sommes accon-
dées à ces deux titres jnsqu'i-
ci. 

Ecoute i  écoute... 

Roger Nicolas raconte â qu! 
veut l'entendre que le froid qui e 
Sévi à Parts ait mots d'août lui e 
permis d'être témoin d'un fait - 
divers sensationnel: un homate 
frappé  de  congestion... 

- Evidemment , c'est un coi- 
bic ! s'écrie un ami. 

- Et d'autant plus marr ant. 
continue Roger Nicola, tinpertur-
beble, que c'était un huissier... 
Ecoute, Cecute t Tu t'imagines?...  
Un huissier saisi par le froid 1 

--=- 	LA RtFORM^ 

Aujourd'hui  
MARDI 6 NOVEMBRE 1956 - 311éme four de l'année 

?ETÉ A SOUHAITER :  SAINT LÉONARD 

CLWEGU'IDE 

.  RADIO -- Té1. 30282  -  . Thé Kil-
ler is lcose • (Joseph Cotten, 
Rhcnda Fleming). 

AWR .- Tél. 31332 -- • Pick-up 
on South Street • (Richard 'Nid-
mark). Aventure et mystère. 

STAND -  Tél. 22322  -  • Mad.i-
me Buttetily • (Nicolas rFiladou-
ridi, Kaor%r Yashigusct). L'oeuvre 
de Puccini transposée l'écran. 

MÉTRO -- Tél. 22850/22359 - 
• Q.:o Vadis • (Robert Taylor). 
Un amour entre un centurion et 
une Chrétienne sous les persécu-
tions de Néron. 

RIO -.Tél, 29036 - • The Eddy 
Duchiff Story • (Kim Notai:, Ty-
rone Povrer). Dèux femmes ado-
rables passent dans la vie du 
célèbre pianiste Eddy Duchin. 

ROYAL Tél, 26329 - . Francis 
tn thé hûunted house • (Mick^y 
Rocney, Virginia Welles). Mic-
key et Francis rentrent dans un 

ch&teau hanté et des évsne-
ments ultra-comiques s'ensui-
vent. 

RIALTO - Té!. 24694 - • HeU en 
Frisco Bay • (Alan Ladd, Ed-
ward' G. Robinson). Un policier 
inju5térient Condamné rovisnt 
démasquer son ennemi et se 
vèriger. 

PÉ111AL - Tél. 21233 -- . Devant 
Diu • rilm Gréc (Stefanos 
Stratigcs, Katerina Sachou). 

MOi1AMED ALy - Tél. 25105 -
. Bud Abott and Lou C'cstello in 
Hollywood .. Les deux comi-
ques font une incursion dans 
les studics. 

ALfAMBRA -  Tél. 29054 - 
. Love is a many splendored 
thing • Un amour impossible et 
ea solution tragique. (William 
Holden). - . The Proud Ones 
(Robert Ryan). Film d'aventures 
et d'action. 

LA GAITE - Tél. 71225 - . Hou-
se of Bamboo • (Robert Ryan, 
Robert Stack). Drame d'aventu-
res au Japon. - • The girl next 
doot • (Doris Day). Film musical 
et sentimental. 

ODEON - Tél. 71866 - • Strange 
Làdy in Town • (Greer Gerson): 
Une étrangère met en ébullitiori 
une petite ville. - . Up Front 
(Tom Ewell). Deux Comiques en-
traln@s dans une aventurè ébeu, 
rtffaiite par une belle espionne. 

PLAZA - Tél. 20822 - •Backlash. 
(Richard Widmark, Donna 
Reed). --. MagnifiCérrt Obsee-
eion • (Jane Wyman, Rock Hud-
son), 

CLEO - T61. 74570 - « Tanar.'s 
Hidden Jungle • (Gordon Scott, 
Venu Mités). Aventures d'action 
dans la jungle - . Good lime 
girl . (Jean Kent, Dennis Pricel. 
Comédie dramatique. 

6PORTING PALACE - Tél. 71939. 
e Kedbet Abril • (Ismail Yassin, 
Mary Monib) film égyptien - 

.  •Tite }1n1 whb had évéry thing• 
(Ferrtnde Lamas). Comédie 
dratilatiquè ét sentimèntole. 

METEOPOUTAN - Té). 71682 ^- 
. Stamo tutti assassini • (Mar-
cel Mouloudji). Drame social.  - 
• L'Impemtore di Capri • (Toto) 
•'6t5 règne sur Capri, ile d'a-
mour. 

-  ♦ 
Dancings , Music-Hal 

WINDSOR HOTEL - Night-Club 
Tél. 25700 - Dinars Dansants 
àvéc Louca et son orchestre -
Au Micro : Jimmy. 

L'AIGLON - Tél. 2F610 - Res-
taurant avec mens et  >  péciali-
tés de la maison. 

R.TfOVO - Té!. 22255 - Déjeu-
ners et diners dansants. Au 
piano Baclou et sa • Clavioli-
r.e •. 

PALAIS MONTAZAH - Casino 
tous les soirs, salles de Jeux. 
Nig it-Club dîners dansants a-
irec Willy et son Orchestre. Cy-
ttodmrhé : Courses de Lévriers, 
2 séances par semaine à 3 h. 30 
lès  verinredis et dimanche. En-
tée labre dti Cynodrome. 

PASTROUDIS - Ruô Fouad -
Tél. 29609 - Apéritif - Th 3 -
Bar - Restaurant - Night-
Club - Trio Baclou avec Steve. 

$ANTA  LUCIA  -  Tél. 20332 -
Restaurant - Bar - Night-Club 
Tous lès soirs FON SEGAS et 
sun Trio, Trio Greco et ria 
guitare. 

LA GRENOUILLE - Stanley -
rél. 60502 - Night-Club  -  Rea-
t iurant, le Trio Grenouille. 

DEF.UVlLLE  -  Stanley  -  Tél. 
fi)C7  -  Restaurant Samedi et 
Dimanche orchestre au complet. 

?ROPICO - Tél. 22191 - (au-

CPrsu6 de Ala Kefak). + Rea-
tor vent - Night-Club - Or-
chestre Billy Canula. 

Un rwdlofogue 
Italien 

meurt victime 

de la science 

'Purin. - Nouveau martyr 
lie la science, le professeur 
llfario Ponzio, radiologue de 
Députation mondiale, est mort 
à son domicile de Turin. De-
puis un mois environ, il 
avait dû suspendre toute ac-
tivité et on le savait condam-
né. A la euite de la dernière 
amputation qu'il avait subie 
au bras gauche, il n'avait pas 
été possible d'empêcher la 
gangrène de progresser et 
elle s'était ,étendue à l'épau-
le et au cou. 

Le professeur Mario Pon-
zio était né à Turin en 1886. 
Durant la première guerre 
mondiale, c'est lui qui avait 
été à l'origine des premiers 
services de radiologie instal-
lés dans les hôpitaux mili-
taires et c'est à cette époque 
qqu'H contracta les premières 
léslons aux mains. 

Depuis Adam, ce sortf tou-
jours les hommes qui sont ar-
rivés les premiers aux rendez-
vous dntcue. 

P,J. Vaillard. 

Histoires gaies 

Un homme pénètre dans la 
bouticjue d'un coiffeur pour 
se faire raser . A peine ins-
tallé dans le fauteuil, il note 
avec inquiétude que le figaro 
ne semble pas avoir la main 
très sûre ! Dans l'air flotte 
aussi une odeur d 'alcool, pas 
d'alcool dont on se sert pour 
les frictions , mais pour les 
plaies• •• Et ce qu ' il redoutait 
se produit  •  bientôt il perçoit 
une légère brûlure et le sang 
coule sur sa joue. 

- Voilà ce que c'est que de 
boire ! s'exclame-t - il furieux. 

- Eh oui ! approuve le 
coiffeur sans se démonter. 
Ça rend la peau affreuse-
ment sèche ! a • • 

C'ést une heure de pointe. 
L'autobus est bondé. 

Un quidam de très «r ts 
format monte et, après avoir 
payé, cherche des yeux une 
nlace. 

- Mon Dieu, monsieur, lui 
dit obligeamment une dame 
assise près de l'entrée, ne 
vous donnez pas la peine de 
chercher ! Tout est plein, 
vous n'avez pas de quoi vous 
asseoir 

-- Mais si, madame, j'ai 
bien de quoi m'asseoir. Seu-
lement , je voudrais bien sa• 
voir où le mettre ! 

CAS D ' URGENCE 
a 

Secours d'Urgence (ville) 123 
Secours d'Urg. (Bacos) 63454 
Police 	 13 
Police-Secours 	122 

Palice T.S.F. 22141 et 13 
extension 128 
extension 129 
extension 130 

Pompiers Nos. 180 - 20048 
et 30030 

Pharmacies : Service de nuit 
23151- 25112 - 60111 

Savez•voas que e s . 

UN HOMME AVEItTI 

Un père de famille a emmené 
son jeune garçon au cinéma. On 
donne, ce jour-là, une superpro-
duction en relief et en couleur, in-
titulée: « Ma femme est dange-
reuse »• Le petit garçon essaie de 
comprendre en vain. Aussi peut-
on l'entendre demander à son pè-
re: 

- Dis, papa... où elle est la 
femme dangereuse? 

Le père fait taire l'enfant. Mais 
bientôt celui-ci revient à la char- 
ge: il veut absolument savoir qui 
est cette femme. 

- Mais reste donc tranquille ! 
s exclame le père excédé. Tu n'as 
pas besoin de lé savoir: elles sont 
toutes aussi dangereuses les unes 
que les autres ! 

HORAIRE DES TRAINS 
ALEXANDRIE - LF CAIHh_ 

Dtp. Arr. 
Express (Press) ... 3.45 8.05 
Express ... ... ... ... 6.20 11.00 
Rapide (Pullman - 
Wagon Restaurant) 7.00 10.30 
Diesel 	... ... ... ... 7.45 11.10 
Express ... ... ... .. 	8.30 1235 
Express ...... .. ... 10.40 15.20 
Diesel 	(ne circulera 
qu'après avis ) ... ... 11.40 1435 
Air Conditionné - 
Wagon 	Restaurant 12,00 15.4U 
Express ......... ... 13.00 17.50 
Diesel ... ... ... .. 14.00 17.00 
Express ............ 15.30 19.30 
Diesel ... ... ... ... 1730 2030 
Rapide (Pullman - 
Wagon Restaurant) 17A5 11.15 
Express (Air Condl- 
tion.  - Wag, Rest .) 1930 23.25 
Diesel ordinaire (Dl- 
manche 	seulement) 19.55 23.40 
Diesel (Ne circulera 
qu'après avis)  . 	.,. 2130 0.40 

• 

LB CAIRE  -  ALEXANDRIE 
Dép. Arr. 

Express (Presse) ... 3.30 730 
Express ... ... ... ... 7.00 1030 
Pullman Wagon 
Restaurant ... ... ... 7i0 11.55 
Diesel 	.. 	.. ... 8.00 11.20 
Diesel 	(Mardi seu- 
lement) ... ... ... ... 8.30 
Express ............ 9.15 
Express .. ......... 11.00 
Diesel (Ne circulera 
qu'après avis) ...  .  1130 1435 
Express (Air cond. 
Wagon Restaurant) 12.30 
Diesel ... ... ... ... 13.45 
Express ...... ...... 14.10 
Express ............ 16.30 
Diesel ... ...  ...  ... 17.45 
Rapide ... ..

• 	
... 18.15 

Pullman  -   Wagon 
Restaurant ... ... ... 20i0 	0.25 
Diesel (Air cond. - 
Wagon Ressautant. 

2130 0.40 avis) ... 	.. ... ... ... 
Ne circulera qu'après 

UNE PENSÉE 

16.10 
16.45 
1830 
20.30 
20.50 
2130 

12.07 
13,15 
1535 



•••■■■■•■■■••■■■•■••••• 4  	  

Boulganine propose 
à Eisenhower , une action 
commune pour mettre fin 
à l'agression en Egypte  

"MOKAFFEE" 
23,  Rue Port-Est — Te.  224165 

4  (Derrière la Chambre de e.  
Commerce Egyptienne) 

a 

3 
Ardralle/IMIIIIIPAIAP/AMPArs 

de l'UNESCO, sinon votre 
oeuvre sera réduite à né-
ant ». 

En conclusion M. Nehru a 
souhaité que la Tunisie, le 
Maroc et le Soudan soient 
bientôt admis au sein de l'or 
ganisation, et il a. insisté sur 
le fait que le gouvernement 
de la Chine populaire et 600 
millions de Chinois ne sont 
pas encore représentés à 
l'Unesco. 

POUR UNE RUPTURE 
ENTRE 

LONDRES  ET  BAGDAD 

Londres, (AFP). —  Trois 
cents étudiants arabes se 
sont rendus devant  l'ambas-
sade d'Irak à  Londres  Ils 
ont déposé une  pétition  de-
mandant la rupture  des  rela-
tions diplomatiques entre 11- 
tak et la Grande-Bretagne. 

MANIFESTATION 
ANTI 

FRANCO-BRITANNIQUE 
A BANGKOK 

Bangkok, (^AFP).  — Une 
foule évaluée à 10.000 per-
sonnes a manifesté à Bang-
kok contre l'action franco-
b•itannique en Egypte, de-
vant l'ambassade de Grande-
Bretagne. 

Aucun incident n'est signa-
lé, des mesures  de précau-
tion  avant été prises par les 
autorités. 

AVIS DE ORES 

Mme Vve Haya Romy et en-
fants,  Mme Vve Gohra Romy, 
M. et Mme Salomon Levy, M.  et 
Mme Zaki Romy, Mme Vve  Hun-
Mette Botton et enfants, M. Victor 
Romy, parents et alliés  ont la  dou-
leur d'annoncer le décès de 

SALOMON ROMY 

leur mari, père, frère et 	parent, 
décédé subitement à Alexandrie. 
On se réunira au cimetière is-
raélite de Mazarita No.  1  à 12 
heures. 

Le présent avis tient lieu  de 
faire part. 

Pour  la  Bienfaisance 
A  la  mémoire de  la  regrettée 

Mme  Edmée  KHAYAT. 
Bienfaisance 

Arménienne Catholique 
P.T. 

Mme Vve  Kalm Neguib 
Atallah 
	

100 
Mr. Antoine Atallah 
	

100 

Municipalité  d'Alexandrie 

Annonce que la date fixée le 
17/11/1956 pour l'adjudication de 
fourniture et pose articles et outils 
pour la centrale  thermique de  la 
Maternitée  Ismail a été renvoyée 
pour  le 15/12/1956. 

LA  REFORME     6-11-56  	  

Avertissement britann!que à la Syrie 

Paris (AFP) — Dans un 
message adressé au Président 
Eisenhower et diffusé par Ra-
dio Moscou, le maréchal Boul-
ganine proposed'unir les ef- 
forts de l'URSS et ceux des 
Etats-Unis à l'ONU pour faire 
échec «à l'agression contre 
I'Egypte». 

Le maréchal Boulganine a-
joute  que clans ce but l'URSS 
est prête à engager lannédia-
tement des pourparlers avec 
les Etats-Unis. 

Dans son message, la mué-
chai Boulganine ne fait pas 
une seule fois mention du 
Message qui lui a été adressé 
par le Président des Etats-
Unis, irais il déclare que l'U-
nion Soviétique et les Etats-
rds, grandes puissances et 
bis, grandes puissances et 
membres de l'ONU, ont des 
responsabilités particulières. 

Les Etats-Unis, ajoute-t-il, 
ont une flotte puissante dans 
la  Méditerranée, l'URSS a é-
galement une flotte importan-
te  et des forces aériennes 
puissantes. Mandatées par l'O. 
N.U., ces deux puissances 
pourraient rapidement mettre 
fin à  l'agression et éviter la 
continuation de l'effusion de 
sang  au Moyen-Orient. 

LE MESSAGE 
nE  BOULGANINE 

«En cette heure grave, oit 
les principes de morale les 
plus élevés sont mis à l'épreu-
ve, ainsi que lei bases mê-
mes et les buts de l'ONU, le 
gouvernement de l'URSS s'a-

'  dresse au gouvernement des 
Etats-Unis pour demander u-
ne coopération étroite afin de 
mettre un terme à l'agression 
et d'éviter de nouvelles effu-
sions de sang», déclare le ma-
réchal Boulganine dans le 
message qu'il a adressé au 
Président Eisenhower, et mea 
diffusé Radio-Moscou. 

«Il y a déjà une semaine 
que les forces armées de la 
Grande-Bretagne, de la Fran-
ce et d'Israel, sans prétexte 
aucun, ont commis une agres-
sion contre ?Egypte. De bom-
bardements incessants contre 
les aérodromes, les ports, les 
villes égyptiennes, sont effec• 
tués par l'aviation britanni-
que et française. Des troupes 
englafrançaises ont débarqué 
sur le territoire égyptien. Des 
richesses énormes dues au la-
beur d u  pf uple égyptien ont 
été  détruites, et des vielmes 
innombrables sont à déplorsr 
Devant le monde entier se 
poursuit une guerre d'agres-
sion contre l'Egypte et contre 
tous les -fieuples arabes, dont 
le seul tort est de défendre 
leur liberté et leur indépen-
dance», ajoute le Président du  • 
Conseil de l'URSS. 

Le maréchal Boulganine es-
time ensuite que la situation 
en Egypte exige des mesures 
immédiates et urgentes de la 
part de l'ONU, à défaut des-
quelles ales Nations Unies 
perdront aux yeux de ?huma-
nité tout entière leur prestige 
et se disloqueront». 

RESPONSABILITE 
PARTICULIERE 

La chef du gouvernement so-
viétique souligne ensuite que 
runss et les Etats-Unis, 
membres permanents du Con-
seil de Sécurité, possèdent 
tous les types modernes d'ar-
mes y compris l'arme atomi-
que e trame à hydrogène, «et 
qu'une responsabilité toute 
particulière leur incombe pour 
arrêter la guerre et rétablir 
la paix dans les pays du Ma 
yen-Orient». 

«Si les gouvernements des 
Etats-Unis et de l'Union So-
viStique proclament ferme-
ment leur volonté de défendre 
la paix et de s'opposer  à  l'a-
gression, il sera mis fin à 
cette agression, poursuit le 
maréchal Boulganine. Les E-
tats-Unis disposent en Médi-
terranée d'une puissante ma-
rine de guerre. L'URSS a éga-
lement une forte marine et 
une puissante aviation. L'uti-
lisation commune et immédia-
te de ces  moyens sur décision 
de  l'ONU constituerait une 
garantie sûre  pour la cessa-
tion de l'agression  contre le 
peuple égyptien  et  contre les 
pays de l'Orient arabe». 
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«Le gouvernement soviéti-
que s'adresse au gouverne- 
ment des Etats-Unis, l'invi-
tant à unir leurs efforts au 
sein de l'ONU pour prendre 
des mesures décisives afin de 
!sire cesser l'agression», pour-
suit le maréchal Boulganine, 
qui rappelle que le gouverne-
ment soviétique s'est déjà a-
dresié au Conseil deSécurité 
et à l'Assemblée Générale. Le 
Président du Conseil de ru. 
R.S.S. considère qu'une telle 
démarche commune des Etats-
Unis et de frrtss ne menace-
rait paS les intérêts de la 
France et de la Grande-Breta-
gne».  • 

«Les masses populaires de 
ces deux pays ne veulent pas 
la guerre. déclare-t-il, comme 
nos peuples, ils désrrent le 
maintien de la paix, et le ré-
tablissement de la navigation 
dans le Canal de Suez, trou-
blée par les opérations mili-
taires, 

LE RETABLISSEMENT 
DE L'ORDRE COLONIAL 

Le maréchal Boulganine in-
dique que d'autres Etats sont 
également intéressés à la libre 
navigation dans le Canal. Il 
estime que «l'agression contre 
?Egypte n'a pas été commise 
pour assurer cette liberté, qui, 
dit-il, existait en fait, mais 
qu'elle a été déclenchée pour 
rétablir l'ordre colonial ren-
versé par les peuples arabes» 

«Si cette guerre n'était pas 
arrêtée, elle pourrait se trans-
former en guerre mondiale. 
Mais si lem Etats-Unis et ru. 
R.S.S. prêtent leur appui A la 
victime de l'agression, d'au- f 
ires Etats, dans le cadre de 
l'ONI" se joindront à nous et hi 
nos efforts, ce qui rehaussera 
par là même l'autorité de l'O. 
N.U., dit encore le maréchal 
Boulganine, qui conclut: 
«Le gouvernement soviétique 

est prat A engager immédiate-
ment des négociations avec le 
gouvernement des Etats-Unis 
en ce (Pli concerne la réalisa-
tion pratique des propositions 
ri-dessus exposées. afin que 
les mesures indispensables à 
l'intérêt de la paix puissent 
etre prises dans les lieuses à 
venir. En eP moment de ten-
sion oit se décide. le sort de 
l'Orient Arabe tout entier et 
en même tentos. le sort  .  dit 
monde, jattends de vous une 
réponse positive». 

L'URSS DEMANDE 
LA CONVOCATION DU 

CONSEIL DE SECURITE 

Paris (AFP) — Radio Mos-
cou annonce que M. Chepilov, 
ministre soviétique des Affai-
res Etrangères, a adressé un 
message à M. Djelal Abdoh, 
Président du Conseil de Sécu-
rité. 

Après avoir déclaré que l'E- 
gypte a été victime d'une a-
gression de la part de la Fran-
ce, de la Grande-Bretagne et 
d'Israel,  et  que des villes é-
gyptiennes ont été soumises 
«à des bombardements barba -
res», M. Chepilov estime que 
«la situation créée exige de la 
part de l'ONU des mesures ef-
ficaces immédiates». Cest 
pourquoi, ajoute-t-il, le gou-
vernement soviétique, parti-
san de la paix entre les peu-
ples et de la sécurité, vous 

Identité de vues 
syro  - soviétique 

Damas, (AFP).  —  « Au 
cours des conversations et 
des échanges de vues sur les 
questions intéressant les 
deux pays, une parfaite iden-
tité de vues s'est révélée », 
déclare notamment le commu 
niqué commua svro-soviéti-
que publié simultanément à 
Damas et à Moscou à l'issue 
de la visite que le président 
de la République syrienne, 
M. Choukry Keuatly. a fait 
en U.R.S.S. 

«  Les deux parties, ajoute 
le communiqué, proclament 
leur appui aux principes de 
l'ONU et leur respect des 5 
principes de coexistence pa-
cifique énoncés au cours du 
congrès de Bandoeng  ». 

La Syrie et l'URSS procla-
ment leur colère et leur ré-
probation contre l'interven-
tion armée en Égypte. Elles 
prennent acte que ?Egypte a 
été victime d'une agression 
injustifiable de la part d'In-
raél, de la Grande-Bretagne 
et de la France. 

a  Elles soulignent que le 
bombardement de l'Egypte 
par des avions franco-britan-
niques constitue un acte cri-
minel que le monde entier 
reprouve, constatant qu'il  a 
démontré le complot tramé 
par l'impérialisme  et le  sio-
nisme contre la sécurité des 
Peuples du Moyen-Orient  ». 

Par ailleurs  les  deux par-
ties, après avoir condamné 
les «opérations de guerre dé-
clenchées ces deux dernières 
années contre le peuple al-
gérien», déclarent qu'elles dé-
ploieront des efforts continus 
pour développer les relations 
amicales entre l'URSS et la 

, Syrie. 

Moscou.  —  (R.).  —  Le ma- 
réchal Boulganine, Premier Minis-
tre soviétique.  a  adressé aujour-
d'hui un message à Sir Anthony 
Eden et M. Mollet. Le message  a 
été remis aux ambassadeurs à 
Moscou. 

VOLONTAIRES 
GRECS 

POUR L'EGYPTE 
Une dépêche d'Athènes rap-

rorte que des eizaines de Jeu-
nes gens hellènes se rendent à 
l'ambassade essptienne à Athè-
nes pour s'enrôler comme vo-
lontaires pour l'Egypte. 

L'agence d'informations du Mo-
yen-Orient mande du Caire que 
le Président Germai Abdel Nasser, 
et le wing-commander Abdel La-
tif Boghdadi ont passé la nuit d'a-
vant-hier dans la zone du Canal. 
Le Président a procédé 2,t des tour-
nées d'inspection ininterrampues 
sur toute la ligne de feu et a sui-
vi la bataille de Port-Said avec 
l'état-major des forces égypttien-
nes dans la zone d'Ismailien.  Le 
président a rencontré ensuite le 
major Kemal El Dine Hussein, 
cemmondant de la zone du Cemal 
de môme qu'il a conféré avec les 
off s d'état-major. 

Le Président s'est rendu compte 
partout du moral élevé des trou-
pes et de la population. Le Pré-
sident est rentré au Caire dans 
l'après-midi d'hier. 

LE COMMUNIQUE OFFICIEL 
PUBLIE HIER SOIR 

Résumant les communiqués of. 
ficiels  publiés  dans la journée 
d'hier, le quartier général des 
forces armées égyptiennes a pu-
blié hier soir le communiqué sui-
vant : 

. A 7 h. 30, hier matin, des 
troupes anglaises et françaises 

Message du 

président Nasser 

au Roi Hussein 

Le Président Gamal Abdel 
Nasser a adressé à S.M. le 
roi Hussein de Jordanie le 
télégramme suivant: 

Je remercie sincèrement 
Votre Majesté pour son télé-
gramme. Nous sommes con-
vaincus que les forces du mal 
et de l'agression ne pourront 
vaincre les forces du droit et 
de la justice. Le peuple et 
l'armée de l'Egypte sont  en-
gagés  dans une lutte  amère 
non seulement pour défendre 
leur dignité et leur souverai -
neté,  mais pour défendre la 
dignité de la nation arabe, la 
souveraineté de la patrie 
arabe et  l'honneur  de  l'Islam. 
La bataille d'aujourd'hui  est 
une bataille de vie  ou de 
mort pour tous  les  peuples 
arabes. De son  résultat dé-
pend  le  sort de  sa  liberté, 
Nous sommes convaincus que 
le Tout-Puissant  nous inspi-
rera la sagesse, nous accor-
dera  sa  force et sa 8ollichude 
et couronnera notre lutte par 
la victoire. 

Le Premier soviétique a mis en 
garde  la  Grande-Bretagne  et  la 
France que l'Union Soviétique é-
tait  «  décidée à écraser l'agression 
et rétablir la paix dans le  Moyen-
Orient  » avec  les autres membres 
des Nations-Unies. 

un pays  commmuniste ou  à  un 
pays  occidental. 

Le Conseil des Ministres est 
également divisé  sur  la  ques-
tion.  L'offre présentée  par 
l'Ansaldo  italienne  apparait, 
elle  aussi, extrêmement  inté-
ressante  et de nombreux  mem-
bres du gouvernement au-
raient  manifesté  l'intention 
d'accorder à cette  société  la 
préférence sur toutes  les  au-
tres. 

L'Agence Mondas apprend 
que  la majorité des minis-
tres, spécialement  réunis  pour 
décider sur le choix à faire 
entre l'est et  l'ouest,  soit entre 
la Tchécoslovaquie  et l'Italie, 
aurait décidé d'accepter les 
deux  offres, attribuant e 	la 
Tchécoslovaquie la  construc-
tion de  la raffinerie, et à l'Ita-
lie (Ansaldo) l'achat du maté-
riel d'équipement. Le Conseil 
des Ministres, cependant, s'é-
tant réuni une seconde fois 
pour examiner le problème, 
s'est trouvé devant une nouvel-
le dificulté, soulevée cette 

i fois par l'Ansaldo. On apprend 
à Damas, que la grande socié-
té italienne aurait télégraphié 
au Ministre des Travaux Pu-
blics sysiegs, s'excusant de 
ne pouvoir donner suite à la 
seule demande de fournitures 
de matériel déquipement con-
firmant toutefois être toujours 
disposée à assumer le travail 
complet  de la  construction  de 
la  raffinerie. 

Les  choses en sont là,  tandis 
que se dessine au sein du  gou-
vernement syrien,  an  courant 
en faveur de la fourniture  par 
l'Allemagne occidentale du 
matériel qu'aurait pu fournir 
l'Ansaldo, laisSant à la Tché-
truction  de  la raffinerie.  

parachutées ont été  lâchées sur 
la zone d'El Gamil, près de Port- 
Said, dans la zone de Port -Fouad. 

. Nos forces armées, la police, 
aidées de la population ont réus-
si à exterminer toutes les troupes 
ennemies. 

« La ville de Port-Said a  été 
soumise à un bombardement  in-
tense  et prolongé dont le premier 
but était de terroriser la, popula-
tion. Malgré ces attaques aérien-
nes, la pcpulation de Port-Said 
s'est associée aux forces égyptien_ 
nes dans la lutte contre l'ennemi. 

< Au coucher du soleil, l'enne-
mi a réussi a consolider, une deu-
xième fois, ses forces dans les 
deux zones précitées, niais  il a 
subi  de fortes pertes  qui  ont été 
reconnues par les communiqués 
dificiels de l'ennemi. L'ennemi  a 
été exterminé iùsqu'au dernier 
homme. 

. Sept avions  ennemis ont ten-
té de  parachuter des munitions  et 
des provisions mais ils  ont  été  a- 

(De notre correspondant 
au Caire) 

Le  Caire s'installe dans sa vie 
nouvelle avec une extraordinaire 
rapidité  et on peut même dire 
qu'il a commencé  à  en prendre 
l'habitude. 

Dès 5 h. de l'après-midi, la vil-
le est entièrement déserte et plon-
gée  dans les ténèbres. Même du-
rant les courts intervalles entre 
deux raids, des  e  airs wardens » 
ou plus simplement des amateurs, 
crient d'impératifs  «  etfi el-nour » 
que nul n'a envie d'enfreindre. 

Après le sac des épiceries, les 
Cairotes ont entrepris  de  prépa-
rer  leurs maisons  à  cette  vie  nou-
velle.  Des kilomètres  de  papier 
bleu  ont  été vendus.  A tous  les 
coins  de rues, des  marchands  à la 
sauvette vous fournissent  tout  le 
matériel  qu'il  faut  pour  « black-
outer » votre maison... à un prix 
très fort. 
Pendant les deux premiers jours, 

l'atmosphère•  dans . :les maisons - 
tait sinistre comme bien l'on  pen-
se. Ce n'est plus  le  cas  en ce mo- 

Le Premier  soviétique a égale-
ment envoyé une lettre au Pre-
mier israélien lui demandant de 
« mettre fin à l'agression  ». 

En signe d'avertissement à Is-
rael, M. Boulganine a annoncé 
qu'il  rappelait son ambassadeur  à 
Tel-Aviv. 

Les  messages à  la Grande-Bre-
tagne  et à la  France ont été ren-
dus  public au cours d'une confé-
rence  de presse convoquée  peu  a-
vant minuit au  ministère des  Af-
faires Etrangères. 

Le message  demandait quelle 
serait la position des deux  pays 
s'ils étaient attaqués  «  par une 
puissance plus forte possédant 
tous les engins destructifs moder-
nes  s. 

Le  maréchal Boulganine a  a-
jouté l'avertissement  que «  de  tels 
engins peuvent  être envoyés  non 
pas par des forces aériennes  ou 
navales,  mais  par  la  technique  des 
fusées s. 

Soulignant  que l'Égypte  «  ne 
possède pas des moyens suffisants 
pour la défense  s,  le Premier  mi-
nistre a demandé  en  quoi  une at-
taque par fusées contre la Gran-
de-Bretagne  et  la  France différait 
e de l'attaque  anglo-française 
contre l'Egypte qui est presque 
désarmée  s. 

Le maréchal Boulganine  a con-
clu  en disant  aux  Premiers bri-
tannique et français ».  Vous au-
riez le droit  de  parler d'action 
barbare  s  st des fusées étaient 
employées contre eux. 

Burns 
en contact avec 
Hammarskjoeld 

Jérusalem, (AFP).  —  Le géné-
ral  Edison  Burns confirme qu'il  est 
en contact par télégraphe avec 
M. Dag Hammarskjoeld pour ce 
qui concerne les propositions qui 

■  lui ont été faites de commander 
'la force chargée d'urgence d'ap-
pliquer le cessez-le-feu. Toutefois, 
le chef des observateurs de l'ONU 
débent que  l'organisation de con_ 
frôle de l'armistice doive être au-
tomatiquement incorporée à cette 
nouvelle force, ou même être en 
liaison avec elle. 

On pense que le général Burns 
choisira pour  collaborateurs dons 
fa nouvelle institution certains 
des 60 observateurs militaires ac-
tuellement  à  sa disposition.  

battus. 
. De nouvelles forces furent pa-

rachutées à Port-Said, mais furent 
annihilées après un combat a-
charné et nonobstant les violents 
bombardements aériens. 
- • Nos forces continuent à lutter 
vaillamment de joue et de nuit, et 
ont réussi à  être maîtresses de  la 
situation. 

. Nos forces continuent à con -

trôler la situation d'une manière 
totale à Port-Said,  sauf la  région 
d'El  Gamil et une partie de Port-
Fouad. 

• Le Quartier Général des For-
ces Armées  prie tous les citoyens 
de ee  pas croire les rumeurs  et 
't s  radiodiffusions de  l'ennemi 
dans  lesquelles  il  prétend  avoir 
rée'isé un  succès quelconque, ra-
diodiffusions  et  rumeurs destinées 
à  ccuvrir le  cuisant échec  qu il  a 
subi au  cours des batailles  mili-
taires.  Nous  exprimons dans  nos 
communiqués l'entière vérité sur 
la  situation chaque jour  ». 

Ottawa,  (AFP).  — «  Nous 
avons de bonnes raisons de 
croire que le plan des N.-U. 
tendant à la création d'une 
force de police pour mainte -
nir la paix sera établi dans 
le délai de 48 heures prévu 
par la résolution canadien-
ne », a déclaré le premier mi-
nistre M. Saint-Laurent dans 
une allocution télévisée. 

«  S'il peut jouer un rôle 
utile, le Canada est prêt à re-
commander sa participation» 
à une telle force, a ajouté le 
premier ministre. 

Parlant de la situation en 
Moyen-Orient,  il a  de  nou-
veau exprimé le regret qu'Is- 
•aél ait eu recours à la force 
contre ?Egypte et que  «  la 
France et la Grande-Breta-
gne aient jugé nécessaire 
d'intervenir  de leur  propre 
chef  s. 

«  La crise actuelle,  a-t-il 
ajouté, a tendu les rapports 
entre les membres de l'al-
liance occidentale et du Com-
monwealth plus que toute au-
tre situation depuis la deu-
xième guerre mondiale  ». 

Le journal «  Al  Chaab e .pu-
bliait  ce  matin une dépêche  de 
l'Asscciated  Presse  selon  laquelle 
le Gouvernement britannique  au-
rait  adressé  un  avertissement au 
gouvernement syrien le sommant 
de procéder à la réparation du 
pipe-line, dynamité récemment et 
de rétablir l'acheminement du  pé-
trole, à travers  le territoire  sy- 

Le  Dr.  Abdel  Moneim el 
Kaissouni, Ministre des Finan- 

Tout  compte  fait, cependant. et  
en dépit de l'avenir immédiat In-
certain, une atmosphère de  déter-
mination règne ici, détermination 
non seulement de « tenir  »  contre 
ce qui s'est déjà produit, mais 
même d'en endurer bien davanta-
ge encore. 

Tout semble Indiquer que Le 
Caire  se  battra le  cas  échéant. 

La Nouvelle Delhi, (AFP). 
— « En  Egypte et en Hon-
grie nous voyons la dignité 
humaine outragée », a décla-
ré M. Nehru à  l'ouverture  de 
la Sème assemblée générale 
de -  l'UNESCO à La Nouvelle-
Dethis' ' 

Nous voyons la" force et 
des méthodes .  que nous Pen-
sions périmées utilisées pour 
atteindre les objectifs du co-
lonialisme. I.I semble que les 
grandes puissances pensent 
que les  seules réalités sont la 
force  et  la  violence, et que 
les belles phrases ne sont 
qu'un appareil de la diploma -
tie. 

«  Il est vrai, que la bombe 
atomique n'a pas été utilisée, 
mais nt.; veut dire qu'elle ne 
le sera pas ? 

Le premier ministre indien 
a lancé ensuite un appel à la 
conscience de l'humanité. 
«  Vous devez veiller à cet 
écroulement de la moralité, 
a-t-il déclaré aux délégués 

MOBILISATION 
DES FONCTIONNAIRES 
DES COMMUNICATIONS 

Dans une circulaire à tou-
tes les administrations du mi-
nistère des Communications. 
le Dr Moustapha, ministre 
des Communications, dit que 
les fonctionnaires  des  che-
mins  de fer, des Postes, des 
Ponts et Chaussées, des télé-
phones et de toutes les autres 
administrations du ministère 
sont considérés comme mobi-
lisés en raison des circons-
tances actuelles. 

Au sujet du canal de Suez, 
M. Saint-Laurent a rappelé 
que le Canada avait toujours 
préconisé un règlement sous 
l'égide de l'ONU, règlement 
qui doit respecter les droits 
souverains de l'Egvpte ainsi 
que le droit de transit des  na-
vires de toutes les nations. 

Le gouvernement canadien, 
a dit encore le premier minis-
tre, a constamment soutenu 
les efforts déployés en vue 
d'un juste règlement du con-
flit isrgélo-arabe, «fondé sur 
le principe qu'Israél doit vi-
vre et prospérer, mais non 
s'agrandir aux dépens de ses 
voisins  s. 

Abordant ensuite  la  situa-
tion en Hongrie,  le premier 
ministre a stigmatisé l'em-
ploi par l'URSS  de la force 
brutale, et a qualifié l'inter-
vention soviétique de  e  pure 
moquerie  »  des récentes dé-
clarations de Moscou sur l'é-
galité des nations d'Europe 
orientale et la non-ingérence 
dans leurs affaires intérieu-
res.  

rien, au moyen de  ce  pipe-line, 
jusqu'à la  Mediterranée. 

Un  porte-parole  du gouverne-
ment  britannique  a déclaré hier, 
ajoute  la  dépêche, que  le gouver-
nement britannique tient le  gou-
vernement syrien  comme directe-
ment responsable de ces  actes de 
destruction. 

ces, a effectué hier matin une 
tournée dans  les banques an 
glaises  et françaises mises sous 
sequestre.  Le Ministre com-
mença  sa  tournée par  une  visi-
te  à la Barclays Bank,  il pour -
suivit  ensuite sa  tournée  A la 
Banque  Ottomane, le Comptoir 
National dEscompte de Paris. 
le Crédit Lyonnais, etc. 

Une activité normale  a  régné 
hier  dans les banques anglai-
ses  et françaises mises sous 
sequestre. 

Les services des  Caisses  d'é 
pargne ont fait l'objet d'une 
certaine pression de la part 
des déposants, mais tous les 
intéressés  purent procéder 
normalement à  leurs opéra-
tions. 

ÂPRES LE DYNAMITAGE 
DU PIPE-LINE 

EN TERRITOIRE SYRIEN 

prie de convoquer immédiate-
ment le Conseil de Sécurité 
pour y discuter la question de 
«la non exécution pa r  la 
Grande-Bretagne, la France et 
lsrael de la décision prise au 
cours de la session spéciale 
extraordinaire en date du 2 
novembre». 

«Le Conseil, considérant le 
fait que la résolution votée au 
cours de la session spéciale 
extraordinaire de cesser im-
médiatement les opérations 
militaires contre l'Egypte et 
de retirer leurs troupes du 
territoire égyptien, n'a pas été 
exécutée, et que les opérations 
militaires contre l'Egypte se 
poursuivent. Considérant qu'il 
est nécessaire de prendre des 
mesures immédiates pour 
qu'il soit mis fin  à  l'agression. 

«Invite les gouvernements 
de Grande-Bretagne, de Fran-
ce et d'Israel à cesser  toutes 
les opérations militaires con-
tre l'Egypte, ceci douze heu-
res a u  plus tard après l'a-
doption de la présente résolu-
tion, et ta retirer leurs troupes 
du territoire égyptien dans 
les trois jours qui suivront. 

«Conformément à l'article 
42 de la Charte, le Conseil de 
Sécurité considère qu'il pst 
Indispensable que tous les E-
tats membres de l'ONU, et en , 
tout premier lieu les Etats-
Unis et l'URSS en tant que 
membres permanents du Con-
seil de Sécurité disposant de 
puissantes flottes navales et. 
aériennes accordent une aide 
armée et autre h ln victime 
de l'agression, par l'envoi de ! 
forces navales et aériennes et 
de trounes de terre, de volon-
teires. d'instructeurs. (le ma-
tériel de guerre at autre forme 
d'assistance, an ces où la 
Grande-Bretagne, la France 
et Israel ne se seraient nes 
conformés A ln nrésente déci- 
sion dans le délai fixé». 

M. Chepilov aionte que le 
gouvernement soviétique «est 
neat A eller-etre sa contribu-
tion A la défense des victimes 
de l'agression et à raoetivre 
du rétablissement (le la pnik. 
nar l'envoi A ?Egypte des 
forces aériennes, navales et 
terrestres indispensables». 

En conclusion, le ministre 
soviétinue demande ait Prési-
dent dur Conseil de Séettrité 
de faire connaître  sa  déclara-
tiret A tous les menai-irae .  du 
Conseil et à toits les Etats 
membres de l'ONU. 

Damas (Monda(). Le problè- 
me 	de la construction de la 
raffinerie de pétrole aux 	a- 
bords de Damas, problème qui 
a fait couler, jusqu'à présent, 
un flot d'encre, semble sur 
le point d'être résolu. La com- 
mission 	interministérielle I 
chargée d'examiner les offres 
présentées par des dizaines de 
sociétés étrangères spéciali-
sées, a terminé ses études : 
elle a exprimé un avis fttvora-
bic en faveur de l'offre de 
la Tchécoslovaquie dont le 
prix  —  apprend-on de bonne 
source — serait de huit mil-
lions de livres syriennes infé-
rieur h celui de toutes les of 
fres soumises. La Tehécoslova- 
qui, offrirait en outre de gran- 
des facilités de paiement et 
serait disposée à accepter, une 
partie du paiement, en pro-
duits syriens.  

L'expert égyptien convoqué 
A Damas pour donner son avis 
sur cette délicate question, 
Penche en faveur de la Tché-
coslovaquie, laissant cepen-
dant au gouvernement syrien 
le soin (le décider s'il faut as-
signer l'important travail  à 

L'Ansaldo et la construction 
de la raffinerie de pétrole syrienne 

ENERGIQUE MISE EN DEMEURE 
SOVIETIQUE A L'ANGLETERRE, 

LA FRANCE ET ISRAEL 

LE PRESIDENT GOAL ABEL NASSER 
SUIT D'ISMAILIA L'HEROIQUE 

DEFENSE DE PORT-SAID 

ment où. du moins; on peut se 
voir. 

La plupart de ceux qui ont des 
autos sont partis en province em-
portant avec eux du matériel de 
couchage  et  on voit la théorie de 
ces «  réfugiés » défiler en direc-
tion des sorties de la ville. 

Les trains de Haute - Egypte 
avaient à un moment donné  été 
pris d'assaut. Cependant. il  sem-
ble hien que ceux qui sont  partis 
ont fait une mauvaise affaire.  Par 
exemple, une grande partie d'en-
tre eux avaient choisi  Louxor 
pour lieu de retraite et cette ville 
a  été  bombardée  à  deux  reprises. 
Par  ailleurs, il ne semble  pas que 
le confort en province soit  extra-
ordinaire, surtout si on  compte y 
vivre plus  de  deux jours.  Ceci 

'  fait  que... les voici qui  revien-
nent ! 

Le nom de Gamal Abdel  Nas-
ser  est sur toutes les lèvres. De-
puis  vendredi  dernier. il apparaît 
bien que  la pepulaiité..du prési- 
dent de la République n' a  largais 
été  .plus  considérable. Le  commu-
niqué sur  la  bataille navale de 
Suez a également donné un  coup 
de fouet prodigieux au moral  de. 

 la  population. 

Le Caire est en train d'être 
bombardé pratiquement sans ar-
rét.  Un jour ce sont les  aérodro-
mes,  un  autre jour c'est  la  station 
de TSF. Un troisième... Les  An-
glo-Français choisissent  eux-mê-
mes leurs objectifs. 

Bien entendu, tous les cinémas 
sont fermés, car  les  gens pensent 
à  toute autre chose qu'A aller 
traîner dans les salles obscures. 
De même, les grands magasins 
sont. dans leur immense majorité, 
sous  scellés  étant donné qu'ils 
appartiennent à des sujets enne-
mis.  Les établissements  publ'cs 
ouvrent leurs  portes  et... les  re-
ferment dans la vaine attente d'un 
client. 

Il  apparaît nettement  que  la 
ville s'est  dépeuplée avec une 
prodigieuse rapidité au cours de 
ces  derniers jours malgré le  re-
tour de certains e durs s.  Les 
rues sont désertes. La circulation 
automobile  est  peut-être le dixiè-
me de ce qu'elle était. Les maga-
sins n'ouvrent que d'un oeil... 
quand ils ouvrent. Les journaux 
éprouvent des difficultés considé-
rables à travailler  et  c'est la rai-
son pour laquelle ils ont  décidé 
de  ne paraître  que  sur quatre pa-
ges.  Quant  aux hebdomadaires 
français, l'imprimerie qui les im-
erimait  est sous scellés... 

LE CAIRE S'EST RAPIDEMENT 
ADAPTÉ AUX CONDITIONS 
DE GUERRE 

LE CANADA PRET A PARTICIPER 
AU CORPS DE POLICE 

INTERNATIONALE 

Reprise de l'activité 

normale dans les banques 

anglaises et françaises 
iJ  

La dignité humaine 
outragée en Egypte 

et en Hongrie 
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